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Cour pénale internationale. 1 

Chambre de première instance I 2 

Situation en République démocratique du Congo ‐ Affaire Le Procureur contre Thomas 3 

Lubanga Dyilo ‐ n° ICC‐01/04‐01/06 4 

Procès 5 

Audience publique 6 

Mercredi 8 juillet 2009 7 

Lʹaudience est présidée par le Juge Fulford. 8 

(Lʹaudience est ouverte à 9 h 01)  9 

M. LʹHUISSIER : Veuillez vous lever. Lʹaudience de la Cour pénale internationale est 10 

ouverte. Veuillez vous asseoir.  11 

M. LE JUGE PRÉSIDENT FULFORD (interprétation de lʹanglais) : Bonjour.  12 

Madame Solano, avez‐vous des amendements à faire concernant votre estimation du 13 

temps quʹil vous faut ?  14 

Mme SOLANO  (interprétation  de  lʹanglais) :  Non, Monsieur  le  Président.  Jʹaimerais 15 

simplement  dire  à Monsieur  le  Président,  que  nous  avons  été  informés  par  les 16 

Nations Unies que, au cas où cela sera nécessaire et que les  juges estiment que cela 17 

est adéquat, le représentant est disponible également lundi.  18 

Jʹaimerais  également  vous  rappeler, Monsieur  le  Président,  que  la  Défense  et  le 19 

Procureur  pensent  que  deux  sessions  de  lʹaprès‐midi  seront  suffisantes  pour 20 

terminer le témoignage... du témoignage... du témoin 0116.  21 

M. LE JUGE PRÉSIDENT FULFORD (interprétation de lʹanglais) : Très bien.  22 

Jʹespère que nous pourrons être aussi optimistes que vous, Madame Solano.  23 

Le témoin, sʹil vous plaît.  24 

(Le témoin est introduit au prétoire) 25 
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Bonjour.  1 

Nous avons reçu une demande, hier soir, concernant peut‐être un exercice de vous 2 

remémorer  certaines  choses.  Vous  pourrez  regarder  des  documents  qui  sont  sur 3 

votre ordinateur en plus de ceux qui ont été copiés et que vous avez amenés avec 4 

vous dans le prétoire.  5 

La  difficulté  qui  se  pose  si... qui  se  poserait  si  vous  commencez  à  consulter  des 6 

documents dans votre ordinateur pour vous remémorer certaines choses est que, en 7 

principe,  la Défense et  les représentants des victimes auraient  le droit de consulter 8 

dans votre ordinateur  les documents  à partir desquels vous vous  êtes  remémorée 9 

certaines choses.  10 

Donc, nous imaginons que vous ne serez peut‐être pas très heureuse à lʹidée que la 11 

Défense, même en votre présence, ait accès à votre ordinateur personnel.  12 

Donc,  il sʹensuit que sʹil y a des documents en sus de ceux que vous avez apportés 13 

dans le prétoire que vous aimeriez consulter pour vous remémorer certaines choses, 14 

eh bien, nous devrons suspendre lʹaudience de façon à ce que ces documents soient 15 

trouvés dans votre ordinateur, téléchargés et copiés.  16 

Jʹespère que cela est clair.  17 

LE TÉMOIN WWWW‐0046 :  18 

R.  Tout à fait.  19 

M. LE JUGE PRÉSIDENT FULFORD (interprétation de lʹanglais) : Merci beaucoup.  20 

Oui, Madame Solano.  21 

QUESTIONS DU PROCUREUR (suite) 22 

PAR Mme SOLANO (interprétation de lʹanglais) : Merci, Monsieur le Président. 23 

Madame, Messieurs les juges, bonjour. 24 

Q.  Ma dernière question, hier, avant la suspension de lʹaudience concernait la  25 
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proportion dʹenfants  sur  les  167 qui  avaient moins de  15 ans  et  avaient  servi  sous 1 

lʹUPC, qui avaient été recrutés et utilisés en mi‐2002 et mi‐2003.  2 

Est‐ce  que  vous  avez  eu  la  possibilité  de  réfléchir  et  de  vous  souvenir  de  ce 3 

renseignement ?  4 

LE TÉMOIN WWWW‐0046 :  5 

R.  Parmi  les 167 cas que  jʹai conservés, des entretiens que  jʹai conduits avec  les 6 

enfants, 71 de ces enfants avaient 15 ans... moins de 15 ans, pardon, quand ils ont été 7 

recrutés ; parmi ces 71, 33 ont clairement indiqué avoir participé à des combats avant 8 

lʹâge de 15 ans.  9 

Pour  certains de  ces entretiens,  il nʹétait pas  clair…  lʹâge... lʹâge des  enfants nʹétait 10 

pas très, très clair au moment où ils ont indiqué avoir participé à des batailles, donc 11 

je ne les ai pas comptés dans ces 33.  12 

Q.  Ma  question  cherchait  également  à  établir  la  période  pendant  laquelle  ces 13 

71 enfants  ont…  étaient  effectivement...  faisaient  effectivement  partie  de  lʹUPC. 14 

Est‐ce que vous êtes en mesure de nous donner ce renseignement ?  15 

R.  Jʹavais  pas  saisi  cette... la  question  de  la  période.  Je  pense... la majorité  ont 16 

participé à des combats avant la fin 2003. Il faudrait que je retourne dans mes notes 17 

pour vous donner vraiment la précision que vous... que vous attendez. 18 

Mme SOLANO (interprétation de lʹanglais) : Monsieur  le Président, dans  la mesure où 19 

cʹest un point important, le témoin peut‐elle rechercher ce renseignement pendant la 20 

pause ?  21 

M. LE JUGE PRÉSIDENT FULFORD (interprétation de lʹanglais) : Oui, si cela convient 22 

à vos questions, Madame Solano ?  23 

Mme SOLANO (interprétation de lʹanglais) : Oui, cela convient. Merci.  24 

LE TÉMOIN WWWW‐0046 :  25 
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R.  Vous pouvez me répéter la période exacte ?  1 

Mme SOLANO  (interprétation  de  lʹanglais) :  Approximativement  la  mi‐2002 à  la 2 

mi‐2003.  3 

Q.  Hier,  je  vous  ai  posé  une  question  concernant  lʹenfant  qui  était  revenu 4 

dʹOuganda en 2001 et qui avait été  suivi par  l’ONG, SOS Grands‐Lacs. Vous dites 5 

quʹil  avait  été  remobilisé  par  lʹUPC  et  que  vous  avez  parlé  avec  lui  en  2003. 6 

Avez‐vous été en mesure de trouver vos notes de votre entretien avec cet enfant ?  7 

LE TÉMOIN WWWW‐0046 :  8 

R.  Oui,  tout  à  fait. L’entretien  a  eu  lieu  le  21  octobre  2003,  lʹenfant  avait,  à  ce 9 

moment‐là,  14 ans,  il  sʹagit  dʹun  garçon  qui  a  indiqué  avoir  rejoint  lʹUPC  après 10 

le... les... les batailles qui ont... qui ont eu lieu en mars 2003 à Bogoro.  11 

Q.  Merci.  12 

Jʹaimerais vous montrer un document dont la cote... que vous trouvez à lʹintercalaire 13 

5 de votre classeur et la cote est ERN‐DRC‐OTP‐0152‐0244. Ce document a déjà une 14 

cote  EVD  qui  est  EVD‐OTP‐00256 ;  et  il  sʹagit  dʹun  rapport  hebdomadaire  de  la 15 

MONUC  concernant  la  protection  des  enfants  pour  la  semaine  du  15 2003 (sic)  et 16 

nous lʹavons déjà vu hier. Et je vais vous demander de passer à la troisième page et 17 

jʹaimerais que lʹhuissier... le Greffier diffuse cette page que lʹon trouve à la cote ERN 18 

qui finit par 0246.  19 

Et, Madame Peduto,  je vais vous demander de passer au sous‐titre, que l’on trouve 20 

en haut de  la page, qui dit en anglais « Recruitment and use of child soldiers. ». Est‐ce 21 

que vous pouvez  lire  les cinq ou six  lignes que  l’on  trouve  juste sous ce  sous‐titre 22 

« Recruitment  and  use  of  child  soldiers. » « Recrutement  et  utilisation  des 23 

enfants‐soldats. » ? 24 

Et dites‐moi quand vous en aurez terminé.  25 
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(Le témoin s’exécute) 1 

R.  Jʹai fini.  2 

Q.  Pouvez‐vous  confirmer  que  lʹentretien  avec  lʹenfant  démobilisé  par  SOS 3 

Grands‐Lacs, auquel il est fait référence dans le ce paragraphe, est le même que celui 4 

avec qui vous avez eu un entretien et dont vous venez de nous parler ?  5 

R.  Non, absolument pas, il sʹagit dʹun autre.  6 

Excusez‐moi,  si  je peux préciser, pendant  cette période de mai,  juin,  jʹai  rencontré 7 

plusieurs enfants dont les notes dʹentretien nʹont pas été consolidées dans un papier 8 

et il nʹest pas étonnant quʹil y en ait eu un autre.  9 

Q.  Donc, cʹest en réalité un deuxième enfant qui a été démobilisé avec  lʹaide de 10 

SOS Grands‐Lacs ; donc cʹest un autre enfant avec qui vous avez eu un entretien ?  11 

R.  Tout à fait.  12 

Q.  Pouvez‐vous confirmer que... que cʹest lʹenfant dont on parle dans ce rapport 13 

hebdomadaire  qui  vous  a  dit  que  30 jeunes  personnes,  y  compris  des  mineurs, 14 

avaient rejoint le camp de formation de lʹUPC, à Rwampara ?  15 

R.  Oui, tout à fait.  16 

Q.  Est‐ce  que  cet  enfant  vous  a  dit  la  tranche  dʹâge  de  ces  personnes,  des 17 

personnes qui auraient rejoint lʹUPC au camp de Rwampara ?  18 

R.  Non, je nʹen ai pas souvenir. Il mentionne des jeunes gens, je pense des jeunes 19 

adultes  et  je  précise  dans mon  rapport  que  ça  inclut  des mineurs, mais  je  ne me 20 

souviens absolument pas si lʹenfant avait précisé les âges des recrues à ce moment‐là.  21 

Q.  Hier,  je  vous  ai  posé  une  question  concernant  comment  vous  faisiez  des 22 

recoupements  dans  les..., vous‐même  vous  faisiez  des  recoupements  dans  les 23 

renseignements qui vous étaient donnés par  les enfants et vous avez dit que vous 24 

utilisiez des chronologies qui vous étaient… qui vous avaient été fournies et qui  25 
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vous permettaient dʹétablir  la véracité de  certaines dates qui vous étaient données 1 

par  les  enfants ;  et,  alors,  concernant  lʹâge,  vous  avez  dit  que  si  vous  aviez  des 2 

raisons de douter des  renseignements qui vous  étaient donnés par  les  enfants,  eh 3 

bien, vous  renvoyiez  le cas aux ONGs qui  faisaient  le  suivi et que  les ONGs, à  ce 4 

moment‐là, revenaient vers vous.  5 

Ma question est donc : est‐ce que vos ONGs partenaires sont en réalité revenues vers 6 

vous en  faisant des  évaluations de  lʹâge de  ces enfants qui... avec un âge qui  était 7 

différent de celui que les enfants vous avaient donné ?  8 

R.  Oui. Ça  sʹest produit  à quelques  reprises, notamment pour des  enfants qui 9 

avaient... enfin,  je me souviens de ceux pour  lesquels  les enfants avaient donné un 10 

âge qui me semblait plus élevé et où les ONGs... où des partenaires sont revenus en 11 

disant effectivement que ces enfants étaient plus jeunes.  12 

Il  y  a  eu  aussi,  notamment  des  jeunes  gens  qui  avaient  été  arrêtés  par  la  force 13 

multinationale ou plus tard aussi par des… certains bataillons de la brigade de lʹIturi 14 

pour lesquels nous sommes allés vérifier leur âge ensemble avec des partenaires de 15 

la  protection  et  il  est  arrivé  que  nous  renvoyions  certaines  de  ces  personnes  qui 16 

étaient estimées comme étant plus âgées que 18 ans.  17 

Cʹest arrivé notamment au moment… je pense que cʹétait en août ou septembre 2003, 18 

quand certains  leaders de  lʹUPC ont été arrêtés dans une résidence à Bunia où des 19 

jeunes gens et des enfants avaient été arrêtés et certains dʹentre eux avaient déclaré à 20 

la  force multinationale être des enfants alors quʹaprès des entretiens conduits avec 21 

des partenaires de protection nous avons estimé quʹils étaient plus âgés.  22 

Q.  Comme vous venez de parler de cela,  je vais vous poser une question. Vous 23 

avez dit, lors de lʹaudience de confirmation des charges, quʹau cours 2003 il y a eu un 24 

raid sur un des bâtiments de lʹUPC et que vous avez passé beaucoup de temps à  25 
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essayer de retrouver un enfant de 14 ans dans ce bâtiment ; vous avez dit que le raid 1 

avait été mené par la brigade.  2 

Est‐ce  que  vous  vous  souvenez  de  cet  incident  dont  vous  avez  parlé  lors  de 3 

lʹaudience de confirmation des charges ?  4 

R.  Pas vraiment. Est‐ce que... est‐ce quʹil serait possible dʹavoir le document ?  5 

Mme SOLANO (interprétation de lʹanglais) : Si vous me le permettez, je peux donner la 6 

cote au témoin.  7 

M. LE JUGE PRÉSIDENT FULFORD (interprétation de lʹanglais) : Oui, bien sûr.  8 

Mme SOLANO (interprétation de lʹanglais) : Il sʹagit de la transcription 39 et le numéro 9 

de la page est 63. Cʹest la référence pour la transcription anglaise.  10 

M. LE JUGE PRÉSIDENT FULFORD (interprétation de lʹanglais) : Le témoin va devoir 11 

être aidé pour trouver la bonne page.  12 

Je vais donc vous demander de vous assurer quʹelle a le bon dossier et peut‐être que 13 

lʹhuissier pourra lʹaider à se reporter à la bonne partie de la transcription.  14 

Mme SOLANO  (interprétation de  lʹanglais) :  Peut‐être  que  le moment  donc  est  venu 15 

pour donner... pour vous donner les classeurs que nous avons préparés. Il y en a un 16 

pour le témoin et trois pour les juges et la Défense nous a fait lʹobligeance dʹaccepter 17 

la semaine dernière dʹapporter leurs propres copies.  18 

M. LE  JUGE  PRÉSIDENT  FULFORD  (interprétation  de  lʹanglais) :  Avec  lʹaide  de 19 

lʹhuissier, cela va être possible. Je vous remercie.  20 

(Lʹhuissier dʹaudience sʹexécute) 21 

Mme SOLANO (interprétation de lʹanglais) : Madame Peduto, je vais vous demander de 22 

confirmer que vous êtes… cela ne vous dérange pas de regarder la transcription en 23 

anglais,  24 

LE TÉMOIN WWWW‐0046 :  25 
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R.  Absolument pas.  1 

Mme SOLANO (interprétation de lʹanglais) : 2 

Q.  Très  bien.  Madame  Solano  (sic),  vous  pouvez  passer  à  la  page  63  de  la 3 

transcription  en  anglais,  de  la  transcription  n°  39. Normalement  vous  devriez  le 4 

trouver au troisième intercalaire du classeur.  5 

M. LE JUGE PRÉSIDENT FULFORD (interprétation de lʹanglais) : Quʹallez‐vous faire, 6 

Madame  Solano,  concernant  la  remarque  que Mme Peduto  vient  de  faire,  de  dire 7 

quʹelle ne voulait pas regarder la transcription en anglais ?  8 

LE TÉMOIN WWWW‐0046 :  9 

R.  Non, je nʹai aucun problème avec la...  10 

M. LE  JUGE PRÉSIDENT FULFORD  (interprétation de lʹanglais) : Oui,  je crois quʹil y 11 

avait eu une difficulté dans la version, dans la traduction. En fait, cʹest sorti comme si 12 

vous disiez « Non, absolument pas.» alors quʹen fait, jʹai cru que cʹétait lʹinverse.  13 

Mme SOLANO (interprétation de lʹanglais) : 14 

Q.  (Intervention non interprétée) 15 

R.  Oui. Je me souviens du cas dont vous parlez.  16 

Q.  Est‐ce que vous pouvez regarder… est‐ce que vous avez la bonne partie ? Est‐17 

ce que c’est l’épisode dont vous parliez tout à l’heure ? 18 

R.  Pas du tout. Non, il sʹagit dʹun enfant qui avait été arrêté et je crois... je pense 19 

que cʹest son... je crois que cʹest son père qui était venu alerter à  la MONUC parce 20 

quʹil craignait pour sa vie et cʹest un enfant quʹon a, effectivement, retrouvé dans les 21 

locaux de lʹUPC dans un assez mauvais état.  22 

Q.  Est‐ce que  je comprends donc que vous avez réussi à retrouver cet enfant de 23 

14 ans dont vous avez parlé lors de lʹaudience de confirmation des charges ?  24 

R.  Oui, cet enfant est ressorti.  25 
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Pour être particulièrement claire, il ne sʹagissait pas dʹun enfant associé aux groupes 1 

armés.  2 

Q.  Oui.  Et  est‐ce  que  vous  pouvez  confirmer  à  quel  groupe  cet  enfant  était 3 

associé ?  4 

R.  Lʹenfant nʹétait pas associé à un groupe armé.  5 

Q.  Madame  Peduto,  pour  revenir  à  ma  question  précédente  concernant  les 6 

différences dans les évaluations concernant les âges, si vous... si les partenaires... les 7 

ONGs  partenaires  revenaient  vous  voir  avec  des  renseignements  qui  suggéraient 8 

que lʹâge de lʹenfant... des enfants était différent que celui que vous aviez enregistré 9 

au départ ; est‐ce que vous, vous avez consigné ça quelque part ?  10 

R.  Certains... Jʹai eu lʹappui à certains moments de collègues du reste du Congo 11 

qui  sont venus m’aider pour  faire de  la documentation et  les deux entretiens  sont 12 

consignés dans mes notes. Donc,  les différences dans  les premiers témoignages des 13 

enfants  et  le  second  sont  juxtaposées  et  permettent  de  se  rendre  compte  des 14 

différences.  15 

Q.  Et  en  plus  de  noter  cela  dans  vos  notes,  ces  renseignements  étaient‐ils 16 

enregistrés dans la base de données que vous mettiez à jour ou pas ?  17 

R.  Oui, cʹétait mis à jour.  18 

Q.  Hier, vous avez dit que pour évaluer lʹâge des enfants vous teniez compte des 19 

renseignements  que  les  enfants  vous  donnaient,  les  renseignements  que  les 20 

travailleurs  sociaux  vous  donnaient  et  que  vous  teniez  compte  également  de 21 

lʹapparence physique de lʹenfant.  22 

En plus de cela, est‐ce que vous‐même ou vos partenaires ONGs étaient en mesure 23 

de faire une évaluation, une vérification indépendante de lʹâge de ces enfants ?  24 

R.  Vous nʹêtes pas sans ignorer, jʹimagine, que les cartes dʹidentité au Congo ne  25 
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sont pas monnaie courante et quʹil est... quʹil y a très peu de personnes qui ont des 1 

papiers  dʹidentité  et,  en  tout  cas,  qui  les  avaient  à  ce  moment‐là,  les  enfants 2 

particulièrement. Je nʹai jamais vu un enfant avec une carte dʹidentité en Ituri ; donc 3 

ce type de vérification par le biais de documents administratifs nʹétait pas possible. 4 

Vérifications  indépendantes,  non,  outre  les  renseignements  que pouvaient donner 5 

les enfants  sur  leur  scolarisation, cʹétait une  façon qui nous permettait dʹavoir une 6 

idée, de renforcer les dires ou les informations données par les enfants. Non.  7 

Q.  Est‐ce que  le comportement de  lʹenfant, pendant votre entretien avec  lui ou 8 

avec elle, avait‐il une influence sur votre évaluation de son âge ?  9 

R.  Les entretiens avec les enfants... lʹévaluation quʹon peut avoir sur un enfant ne 10 

porte  pas  seulement  sur  ses  dires,  mais  aussi  sur  son  comportement.  Cʹest  un 11 

ensemble de faisceaux qui nous font penser qu’effectivement cet âge est le bon ou si 12 

on peut penser que lʹenfant est plus ou moins âgé.  13 

Jʹai vu... Des tous petits enfants qui se sont mis à pleurer dans mon bureau, je pense 14 

que  des  enfants  de  18 ans  lʹauraient  pas  fait ;  des  comportements  dʹenfants  très 15 

jeunes sont extrêmement différents dʹadolescents plus... plus âgés.  16 

Je ne sais pas si je réponds à votre question.  17 

Q.  Est‐ce que vous vous souvenez de lʹâge dʹenfants qui, par exemple, ont pleuré 18 

devant vous, lors de lʹentretien ?  19 

R.  Je me souviens de deux petits garçons qui ont été amenés par... —  je ne sais 20 

plus si cʹest encore la brigade ou la force multinationale — un avait 11 ans et lʹautre 21 

13 ans.  Ils  avaient  tellement  peur  et,  bon,  ils  avaient  tellement  été  impressionnés, 22 

j’imagine,  par  le  comportement  des  militaires  qui  n’étaient  pas  forcément  très 23 

paternels et  je pense que ces enfants ne savaient pas non plus où on  les amenait ni 24 

très bien... ni exactement ce qui pouvait les attendre ; et cʹest vrai que quand jʹai  25 

ICC-01/04-01/06-T-206-FRA WT 08-07-2009 10/62 NB TICC-01/04-01/06-T-206-Red2-FRA WT 08-07-2009 10/62 RH T
En application du courriel d’instructions de la Chambre de première instance I, en date du 7 décembre 2011,
la version expurgée de la transcription contenant certaines expurgations est reclassifiée en publique.



 

  11

commencé à leur expliquer et à leur poser des questions, un sʹest mis à pleurer et on 1 

a arrêté  lʹentretien  immédiatement et on  l’a renvoyé dans… on  les a renvoyés  tous 2 

les deux dans un CTO. Et, cʹest vrai que je me souviens d’avoir pris la main du plus 3 

petit pour lui faire traverser la rue ; il était tellement petit.  4 

Q.  Est‐ce que ces deux enfants étaient associés à un groupe armé ?  5 

R.  Oui, avec lʹUPC. 6 

Q.  Est‐ce que vous vous souvenez de lʹépoque à laquelle cet incident a eu lieu ?  7 

LE TÉMOIN WWWW‐0046 :  8 

R.  Je peux le retrouver. Je pense que cʹétait en été 2003.  9 

M. LE  JUGE PRÉSIDENT FULFORD  (interprétation de  lʹanglais) : Madame Solano, à 10 

nouveau, il y a chevauchement, faites...  11 

Mme SOLANO (interprétation de lʹanglais) : Oui, jʹai vu, Monsieur le Président. Merci.  12 

Q.  Est‐ce que vous vous souvenez à quelle période ces deux enfants avaient été 13 

avec lʹUPC ?  14 

LE TÉMOIN WWWW‐0046 :  15 

R.  Non,  je ne  lʹai pas  su.  Je  sais qu’ils  avaient  été  à  lʹUPC  au moment de  leur 16 

arrestation, au vu du... du désarroi de ces enfants je nʹai pas conduit dʹentretien. Jʹai 17 

noté  le nom de  leur parent,  leur âge et  je  les ai  référés à un centre de  transit  sans 18 

pousser plus avant.  19 

Q.  Y  a‐t‐il  quelque  chose  dʹautre  dans  le  comportement  des  enfants  les  plus 20 

jeunes que vous avez rencontrés — ceux qui avaient, par exemple 12, 13 ans — que 21 

vous pourriez décrire à la Chambre comme étant quelque chose qui vous permettait, 22 

qui vous aidait à évaluer lʹâge de ces enfants ?  23 

R.  Peut‐être  les  difficultés  que  pouvaient... pas  les  difficultés,  mais  les  plus 24 

jeunes enfants avaient visiblement plus de... de difficultés à parler de leur expérience  25 
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familiale, notamment quand un de  leurs parents... un ou... enfin  leur père  ou  leur 1 

mère était décédé, et dans la description... dans la façon dont les enfants parlaient de 2 

la mort de leur... de leur parent, ils avaient beaucoup plus de difficultés à mettre des 3 

mots  sur  la  situation que  les plus grands qui  étaient  ... qui  avaient plus... plus de 4 

facilité à dire « mon père est mort » ou « ma mère est décédée » que  les petits qui 5 

évitaient  de  répondre.  Cʹest... cʹétait  un  des  signes... enfin  un... une  petite 6 

caractéristique ou un enfant plus petit nous dira  : « Mon papa est  là,  il  fait  telle ou 7 

telle chose » ;  il ne dira pas... il ne dira rien sur  la mère,  il passera à autre chose. Et 8 

quand  on  revient  sur  la  question  du  deuxième  parent,  là  on  se  rend  compte 9 

effectivement quʹil y a un problème.  10 

Cʹest une des caractéristiques sans que ce soit non plus une généralité, mais peut‐être. 11 

Q.  Est‐ce quʹil sʹest déjà produit une situation dans laquelle les enfants que vous 12 

aviez… avec lesquels vous aviez déjà eu un entretien et qui étaient enregistrés dans 13 

vos notes ou dans votre base de données,  soient venus,  soient passés devant vous 14 

une deuxième fois ?  15 

R.  Oui, cʹest arrivé avec un, au moins un... je me souviens dʹun enfant quʹon avait 16 

dʹabord  rencontré  dans  le  camp  de  Rwampara,  en mars  2003,  que  jʹai  revu —  je 17 

pense — à lʹautomne 2003 et qui nous avait expliqué... enfin, il nous avait donné une 18 

explication  a  posteriori  sur  la  situation  de  ces  premiers  enfants…  des  premiers 19 

enfants que jʹavais rencontrés sur lʹIturi, et qui nous avait, effectivement, dit que ces 20 

enfants  nʹavaient  jamais  été  démobilisés,  qu’ils  n’avaient  jamais  été…  on  ne  leur 21 

avait jamais dit ni donné l’instruction de retourner à la vie civile, à ce moment‐là. Je 22 

me souviens de celui‐là, je ne pense pas que ça se soit produit souvent. Je sais que jʹai 23 

rencontré, à plusieurs reprises, dʹautres enfants qui étaient passés dans mon bureau 24 

et que jʹai recroisés dans Bunia ou ailleurs.  25 
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Q.  Cet  enfant,  auquel  vous  venez  juste  de  faire  référence,  fait‐il  partie  des 1 

12 enfants qui ont fait  lʹobjet dʹun entretien approfondi fin mars 2003,  lors de votre 2 

deuxième visite à Rwampara ?  3 

R.  Il fait partie des 34, des 12 particulièrement. Il faudrait que je retourne à mes 4 

notes encore une fois, avec mes excuses, pour mʹen assurer. Il fait partie des 34 que 5 

jʹai rencontrés, à ce moment‐là, à Bunia. Non, mais si, si, si, non,  je… Excusez‐moi. 6 

Non,  je  lʹai  forcément rencontré à Rwampara puisquʹil mʹa donné des  informations 7 

sur Rwampara, donc, oui, oui. Ma réponse est oui.  8 

Q.  Excusez‐moi  si  la  question  paraît  évidente,  mais  vous  avez  rencontré 9 

beaucoup dʹenfants lorsque vous étiez sur place en Ituri. Auriez‐vous la possibilité... 10 

auriez‐vous eu  la possibilité de  les reconnaître si vous  les aviez vus une deuxième 11 

fois ?  12 

R.  Pas tous, pas tous, non ; certains oui, pour différentes raisons ; non, pas tous, 13 

je sais que jʹen ai recroisé qui m’ont dit m’avoir rencontrée sans que je les ai reconnus, 14 

moi.  15 

Q.  La base de données que vous aviez, pouvez‐vous nous dire sous quel format 16 

elle  existait  ou  avait  été  créée ?  Sʹagissait‐il  dʹune  base  de  données  physique,  de 17 

document papier, dʹun recueil dʹinformations ou est‐ce quʹelle existait sous une autre 18 

forme ?  19 

R.  Cʹest  une  base  de  données  qui  est  créée  sous  Excel,  relativement  facile 20 

dʹutilisation,  enfin  vraiment  rien  de  sophistiqué.  On  en  faisait  des  copies  papier 21 

régulièrement, en sécurité, au cas où lʹordinateur ait un problème technique. En plus 22 

de cette base de données, je conservais... nous conservions les entretiens, certains des 23 

détails particuliers des entretiens avec  les enfants dans un  fichier Word dont nous 24 

faisions aussi des copies régulières papier.  25 
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Q.  Pouvez‐vous nous expliquer brièvement à quelles fins cette base de données 1 

avait été créée ?  2 

R.  Dʹabord  pour  conserver  dʹune  façon  ordonnée  les  informations  que  nous 3 

obtenions, pour nous permettre une analyse ultérieure éventuellement, pour aussi se 4 

rendre  compte  des  tendances.  Dans  un  premier  temps  elle  servait  à  stocker  les 5 

informations et il a été évident qu’elle pouvait nous aider à faire des analyses sur la 6 

situation.  7 

Q.  Vous  souvenez‐vous quelles  sont  les données qui  étaient  entrées dans  cette 8 

base de données ? Quel domaine particulier ces données concernaient ?  9 

R.  Je  ne  serais  pas  exhaustive,  mais  je  pense  avoir  donné  certaines  de  ces 10 

informations avant. Il y avait la date, donc, et le nom de lʹenfant, son prénom, la date 11 

de lʹentretien, qui avait conduit lʹentretien, le nom de sa mère, le nom de son père, la 12 

situation de ses parents, sʹils étaient vivants ou pas,  le  lieu dʹorigine des enfants,  la 13 

date de leur recrutement, le lieu de leur recrutement, les personnes, le groupe dans 14 

lequel ils avaient... par lequel  ils avaient été recrutés, le nom de la personne qui les 15 

avait  formés,  le nom de  leur dernier  commandant,  la  structure  à  laquelle  lʹenfant 16 

avait été  référé  le cas échéant, et  je pense que ça  se  terminait par une colonne  sur 17 

lʹattestation de sortie, ce quʹon appelait pas en Ituri un ordre de démobilisation, mais 18 

lʹattestation  de  sortie  des  groupes  armés  qui,  par  la  suite,  a  été  signée,  des 19 

attestations  qui  ont  été  signées  par  lʹadministration  intérimaire  pour  s’assurer… 20 

pour arriver à suivre si tel enfant avait effectivement eu cette attestation de sortie ou 21 

non.  22 

Q.  Vous souvenez‐vous également de lʹâge ?  23 

R.  Oui. Non, évidemment, il y avait aussi lʹâge et le sexe de lʹenfant, bien sûr.  24 

Q.  Enregistriez‐vous également lʹâge des enfants (lʹinterprète se reprend). Est‐ce  25 
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que vous enregistriez également lʹâge et le sexe de lʹenfant au moment de lʹentretien 1 

ou plus tard, ultérieurement ?  2 

R.  Il  y  avait  deux  colonnes :  lʹâge  à  laquelle  lʹenfant  était  interviewé  et  lʹâge 3 

auquel... lʹâge au moment où lʹenfant avait été recruté.  4 

Q.  Qui  était  les  personnes  qui  entraient  les  informations  dans  cette  base  de 5 

données ?  6 

R.  Moi‐même,  exclusivement,  jusquʹà  ce  que  je  reçoive  lʹaide  dʹun  deuxième 7 

conseillé à la protection de lʹenfant qui mʹa rejoint vers la mi‐2004.  8 

Q.  Est‐ce  que  vous  partagiez  les  informations  de  cette  base  de  données  avec 9 

dʹautres personnes ou dʹautres organisations ?  10 

R.  Cette  base  de  données  était  connue  de  mes  supérieurs  hiérarchiques  à 11 

Kinshasa, elle était exclusivement protégée ; cʹest absolument pas quelque chose qui 12 

est parti dans le domaine public ni même a été partagé avec les autres partenaires de 13 

protection.  Jʹen  tirais  parfois  certaines  statistiques  qui  étaient  partagées  avec mes 14 

collègues de la MONUC ou avec des partenaires de protection de lʹenfant, mais cʹest 15 

tout.  16 

Mme SOLANO (interprétation  de  lʹanglais) :  Monsieur  le  Président,  la  transcription 17 

anglaise vient juste dʹêtre corrigée.  18 

Q.  Comment  partagiez‐vous  les  informations  contenues  dans  cette  base  de 19 

données avec des collègues qui travaillaient dans  la protection de  lʹenfance ? Est‐ce 20 

que ce partage se faisait oralement ? Ou est‐ce quʹil y avait des parties de cette base 21 

de données qui étaient montrées à vos collègues  travaillant dans  le domaine de  la 22 

protection de lʹenfance ?  23 

LE TÉMOIN WWWW‐0046 :  24 

R.  Non, jamais. Pardon. La transmission des statistiques qui en était extraite était  25 
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donnée verbalement.  Je  suis  certaine que personne nʹait vu  cette base de données, 1 

peut‐être,  est‐ce  que  je  lʹai montrée  à mon  collègue de  lʹUNICEF,  cʹest  tout  à  fait 2 

possible quʹil en ait vu  le design...  le…  les... enfin que  jʹai partagé avec  lui  la  façon 3 

dont la base de données était organisée, cʹest tout.  4 

Mme SOLANO (interprétation  de  lʹanglais) :  Monsieur  le  Président,  si  vous  me 5 

permettez un instant pour vérifier la transcription en français, sʹil vous plaît.  6 

(Discussion au sein de lʹéquipe du Procureur) 7 

Merci.  8 

Q.  Madame, pourrais‐je  vous  demander  de  regarder  lʹintercalaire  9 de  votre 9 

dossier dont la cote ERN est le DRC‐OTP‐0138‐0106 ?  10 

(Le témoin sʹexécute) 11 

Et ce document porte déjà une cote EVD qui est la suivante : EVD‐OTP‐00475. 12 

M. LE JUGE PRÉSIDENT FULFORD (interprétation de lʹanglais) : Monsieur lʹHuissier, 13 

pouvez‐vous vous assurer que cʹest bien cela, sʹil vous plaît ?  14 

(Lʹhuissier dʹaudience sʹexécute) 15 

Mme SOLANO (interprétation de lʹanglais) : Lʹintercalaire 9.  16 

LE TÉMOIN WWWW‐0046 : Jʹai une question sur le document.  17 

Mme SOLANO (interprétation de lʹanglais) : Sʹil vous plaît.  18 

LE  TÉMOIN WWWW‐0046 :  Est‐ce  que  cʹest  un  document  qui  est  partagé  avec 19 

lʹensemble de la Cour ? Est‐ce que ce document a été expurgé ?  20 

Mme SOLANO (interprétation de lʹanglais) : Non, ce document est mis à la disposition 21 

de  toutes  les parties et des participants et, bien entendu, des  juges, dans  sa  forme 22 

actuelle.  23 

Monsieur le Président, est‐ce que nous pourrions passer à huis clos partiel peut‐être 24 

pour aborder ce document ?  25 
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M. LE JUGE PRÉSIDENT FULFORD (interprétation de lʹanglais) : Passons à huis clos 1 

partiel, sʹil vous plaît.  2 

*(Passage en audience à huis clos partiel à 9 h 47) Reclassifié en audience publique 3 

Mme LA GREFFIÈRE (interprétation de lʹanglais) : Nous sommes à huis clos partiel.  4 

M. LE JUGE PRÉSIDENT FULFORD (interprétation de lʹanglais) : Madame Peduto,  la 5 

question  que  vous  avez  posée  à Mme  Solano  laisse  entendre  que  le  fait  que  ce 6 

document ait été mis à la disposition de cette Chambre semble vous poser problème.  7 

LE TÉMOIN WWWW‐0046 : Oui, cʹest exact.  8 

M. LE JUGE PRÉSIDENT FULFORD (interprétation de lʹanglais) : Bien. Il se peut quʹà 9 

un moment donné,  cela doive  faire  lʹobjet dʹune discussion entre vous‐même et  le 10 

représentant du Bureau du Procureur. Néanmoins,  jʹai bien peur que cela ne serve 11 

pas  à  grand‐chose maintenant  de  voir  si,  oui  ou  non,  il  aurait  dû  être  divulgué 12 

puisquʹil  a  été  divulgué  et  à  moins  que  Mme  Solano  ait  autre  chose  à  ajouter 13 

concercant cette divulgation,  jʹai bien peur que nous  soyons obligés de poursuivre 14 

votre interrogatoire avec Mme Solano.  15 

LE TÉMOIN WWWW‐0046 :  Jʹen  parlerai  avec  le  Bureau  du  Procureur  et  avec  le 16 

représentant des Nations Unies, oui.  17 

M. LE  JUGE PRÉSIDENT  FULFORD  (interprétation de  lʹanglais) : Madame, à moins 18 

que  je ne me  trompe,  il semble que vous soyez assez troublée. Aimeriez‐vous  faire 19 

une pause pour pouvoir vous reprendre ?  20 

LE TÉMOIN WWWW‐0046 : Oui. 21 

M. LE  JUGE  PRÉSIDENT  FULFORD  (interprétation  de  lʹanglais) :  Pourriez‐vous, 22 

Monsieur lʹHuissier, accompagner le témoin dans la salle dʹattente  23 

Mme SOLANO (interprétation de lʹanglais) : Monsieur le Président ?  24 

M. LE JUGE PRÉSIDENT FULFORD (interprétation de lʹanglais) : Non,  25 
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Madame Solano, si le témoin est troublé, il faut lui donner le temps nécessaire pour 1 

se reprendre, se retirer et se reprendre.  2 

Mme SOLANO (interprétation de lʹanglais) : Mais j’aurais quelque chose qui pourrait la 3 

rassurer.  4 

(Le témoin est reconduit hors du prétoire) 5 

M. LE JUGE PRÉSIDENT FULFORD (interprétation de lʹanglais) : Bien. Nous verrons 6 

cela dans un instant.  7 

Je propose que M. Johnson ait la possibilité de discuter le point qui a gêné le témoin 8 

plutôt que de  son  témoignage… du  témoin… de  sa déposition  sur ce point. Est‐ce 9 

que vous avez une objection si lʹon fonctionne ainsi, Monsieur Biju‐Duval ?  10 

Me BIJU‐DUVAL : Non, Monsieur le Président.  11 

M. LE JUGE PRÉSIDENT FULFORD (interprétation de lʹanglais) : Est‐ce que cela vous 12 

conviendrait également, Madame Solano ?  13 

Mme SOLANO (interprétation de  lʹanglais) : Oui, Monsieur  le Président. Est‐ce que  je 14 

pourrais donner des informations en la présence de M. Johnson qui pourrait aider la 15 

situation ?  16 

M. LE  JUGE PRÉSIDENT FULFORD  (interprétation de lʹanglais) : Tout à  fait. Si cʹest 17 

une information utile, M.Johnson pourra partager cela avec Mme Peduto donc je vous 18 

demanderai de nous préciser ce quʹil en est maintenant.  19 

Mme SOLANO (interprétation de lʹanglais) : Merci, Monsieur le Président. 20 

Ni  Mme Peduto  ni  les  Nations  Unies  ne  sont  une  source  qui...  par  laquelle  ce 21 

document a pu être obtenu.  22 

M. LE JUGE PRÉSIDENT FULFORD (interprétation de lʹanglais) : Je pense que cʹest un 23 

petit peu trop elliptique. Est‐ce que vous entendez par  là que ce document était de 24 

toute façon public et disponible ?  25 
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Mme SOLANO (interprétation de lʹanglais) : Non, Monsieur  le Président,  je nʹai pas de 1 

raison de le penser. Je vais préciser, je nʹai pas de raison de penser que ce document 2 

était  public,  néanmoins  il  était  disponible  et  mis  à  la  disposition  des  autres 3 

personnes en dehors des Nations Unies auprès de qui lʹAccusation a pu les obtenir, 4 

mais  je  nʹai  pas  de  raison  de  penser  que  ces  autres  personnes  aient  partagé  ce 5 

document avec dʹautres parties.  6 

M. LE  JUGE  PRÉSIDENT  FULFORD  (interprétation  de  lʹanglais) : Madame  Solano, 7 

pouvez‐vous me rappeler quelque chose ? Ce document a déjà, bien entendu, été vu 8 

par  des  personnes  assises,  ici,  dans  ce  prétoire,  est‐ce  quʹil  a  été  diffusé 9 

publiquement ?  10 

Mme SOLANO (interprétation de lʹanglais) : Non, Monsieur  le Président, parce qu’il a 11 

fait lʹobjet de discussions à huis clos partiel.  12 

M. LE  JUGE  PRÉSIDENT  FULFORD  (interprétation  de  lʹanglais) :  Donc,  bien, 13 

Mme Peduto peut être rassurée sur le point que vous venez de soulever et on peut lui 14 

dire que la diffusion de ce document a été limitée à ceux qui sont assis de ce côté des 15 

panneaux vitrés dans le prétoire.  16 

Mme SOLANO (interprétation  de  lʹanglais) :  Oui,  Monsieur  le  Président,  je  peux 17 

confirmer cela.  18 

M. LE JUGE PRÉSIDENT FULFORD (interprétation de lʹanglais) : Merci. 19 

Monsieur Johnson,  est‐ce  que  cela  peut  aider ?  Y  a‐t‐il  autre  chose  dont  vous 20 

souhaiteriez parler avant d’aller  retrouver Mme Solano  (sic) et de parler avec elle  ? 21 

Bien. Donc, nous allons faire une pause et lever la séance et nous nous retrouverons 22 

une  fois  que  M. Johnson  aura  eu  la  possibilité  de  discuter  avec  Mme Peduto  et 23 

lorsquʹelle se sentira suffisamment bien pour revenir dans  le prétoire et poursuivre 24 

sa déposition. Monsieur Johnson si Mme Peduto a dʹautres questions découlant de ce  25 
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document,  je  pense  quʹil  serait  utile  que  vous  puissiez  nous  faire  connaître  ces 1 

questions avant quʹelle ne revienne dans le prétoire, de sorte que nous puissions les 2 

examiner avant quʹelle ne recommence sa déposition. 3 

Merci infiniment.  4 

Nous allons maintenant lever lʹaudience et nous nous retrouverons lorsque l’on nous 5 

informera que tout un chacun est prêt à reprendre.  6 

(Lʹaudience, suspendue à 9 h 53, est reprise à 10 h 19) 7 

M. LʹHUISSIER : Veuillez vous lever. Veuillez vous asseoir.  8 

M. LE  JUGE PRÉSIDENT FULFORD  (interprétation de  lʹanglais) : Monsieur Johnson, 9 

je pense quʹil y a un certain nombre de choses que vous souhaitez nous dire.  10 

M. JOHNSON (interprétation de lʹanglais) : Je mʹexcuse, je suis désolé. Bien.  11 

Jʹai pu parler avec le témoin et il y a plusieurs choses. Tout d’abord, nous avons été 12 

rassurés d’entendre que ni le témoin ni les Nations Unies ne sont responsables de la 13 

divulgation de ce document. Cette  information a été assez utile et  il nʹy a donc pas 14 

de  question  concernant  les  obligations  en matière  de  confidentialité  des Nations 15 

Unies qui nʹauraient pas été respectées. Mais le témoin a l’impression et les Nations 16 

Unies ont lʹimpression quʹil y a peut‐être un problème de sécurité et de sûreté pour 17 

les  individus  qui  sont  nommés  dans  ce  document,  car  il  semble  que  dans  ce 18 

document  il y ait des noms dʹenfants. De ce  fait, quelle que soit  la source, même à 19 

huis clos,  il est proposé quʹon ne  lui pose pas de question sur  les  individus dont  le 20 

nom est donné ni sur leur lieu dʹorigine parce que ni les Nations Unies ni le témoin 21 

ne souhaitent faire partie de quoi que ce soit qui pourrait mettre en danger la sûreté 22 

et la sécurité des individus nommés. Merci, Monsieur le Président.  23 

M. LE  JUGE  PRÉSIDENT  FULFORD  (interprétation  de  lʹanglais) : Merci,  beaucoup 24 

Monsieur Johnson. Cʹest tout à fait clair.  25 
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Madame Solano, pour votre  interrogatoire, envisagez‐vous de poser au  témoin des 1 

questions sur des personnes qui seraient nommément citées dans ce document ?  2 

Mme SOLANO (interprétation de lʹanglais) : Non, pas du tout, Monsieur le Président.  3 

M. LE  JUGE PRÉSIDENT  FULFORD  (interprétation de  lʹanglais) : Bien,  tout  ceci  est 4 

simple et très direct.  5 

Monsieur Biju‐Duval ?  6 

Me BIJU‐DUVAL : Monsieur le Président, la Chambre comprendra aisément que cʹest 7 

une question délicate et capitale.  8 

La  Défense  souhaite  indiquer  clairement  quʹelle  entend  obtenir  le  maximum 9 

dʹinformations sur les sources dʹinformations dont a disposé le témoin, à lʹépoque, et 10 

parmi ces sources figurent, à lʹévidence, les enfants quʹelle a rencontrés.  11 

Donc, nous ne devons pas nous cacher que nous allons nous heurter à une véritable 12 

difficulté  sur  cette  question.  La  Défense  doit,  en  toute  franchise,  indiquer  à  la 13 

Chambre  quʹelle  estime  nécessaire  de  pouvoir  investiguer  sur  ces  sources 14 

dʹinformations et quʹelle sera amenée, si elle y est autorisée par la Chambre, à poser 15 

des questions sur lʹidentité de telle ou telle personne que ce soit des enfants, que ce 16 

soit  dʹautres  personnes  qui  ont  été  à  lʹorigine  des  informations  que  le  témoin, 17 

aujourdʹhui, transmet à la Chambre.  18 

Naturellement, nous nous soumettrons à la décision de la Chambre, mais la Défense 19 

devait, en toute franchise, indiquer quelle était sa position et insister sur le fait que 20 

cela lui paraît poser, effectivement, une difficulté capitale du point de vue de l’équité 21 

du procès.  22 

M. LE JUGE PRÉSIDENT FULFORD (interprétation de lʹanglais) : Bien, ne soyons pas 23 

trop pessimistes sur ce point, Maître Biju‐Duval. Tout dʹabord, vous allez, de façon 24 

générale, être à même de poser des questions au témoin ; quant à la nature générale  25 
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de  ces  sources,  dans  la  mesure  où  cela  nʹimplique  pas  de  nommer  des  enfants 1 

individuellement,  il  se  peut  qu’en  faisant  référence  à  certaines  personnes  en 2 

particulier  sans  les nommer, mais  en  les  identifiant par un numéro vous puissiez 3 

poser des questions sans demander au témoin de faire référence à ces  individus en 4 

les citant nommément. Donc, il se peut quʹune bonne partie, si ce nʹest lʹensemble, de 5 

ce que vous  souhaitez  faire puisse être  fait  sans devoir passer par  lʹutilisation des 6 

noms.  7 

Si vous  souhaitez aller plus  loin  et pour des  raisons que  je ne peux pour  lʹinstant 8 

anticiper vous soyez obligé de faire référence à des personnes en les nommant, nous 9 

essaierons de voir ce quʹil en est à ce moment‐là, mais pour lʹinstant ce qui vous est 10 

demandé et,  s’il vous plaît, d’essayer de  traiter, de  façon exhaustive,  les questions 11 

que  vous  souhaitez  soulever  sans  faire  référence  de  façon  particulière  à  un  nom, 12 

mais si vous avez besoin de  le  faire pouvez‐vous  indiquer à  la Chambre que vous 13 

êtes arrivé à une étape où vous devez faire référence à des noms et, à ce moment‐là, 14 

nous nous pencherons  sur  la question et  sur votre demande. Est‐ce que  cela vous 15 

satisfait, Maître Biju‐Duval, comme manière de procéder ?  16 

Me BIJU‐DUVAL : Oui, Monsieur le Président.  17 

M. LE JUGE PRÉSIDENT FULFORD (interprétation de lʹanglais) : Merci, infiniment.  18 

Bien,  je voudrais me renseigner auprès du greffier dʹaudience, ce que nous devons 19 

faire  maintenant  concernant  les  horaires ; parce  que  normalement  à  10 h 30 nous 20 

avons  une  pause  et  je  suppose  que  les  interprètes  et  les  sténographes,  qui  sont 21 

emprisonnés dans  leurs  cabines y  sont depuis 9 h 30, y  sont depuis 9 h  (se reprend 22 

lʹinterprète).  23 

Ce  que  nous  allons  proposer,  Mesdames  et  Messieurs,  est  dʹinverser  lʹordre. 24 

Normalement, nous avons une séance dʹune heure et demie puis de deux heures,  25 
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donc nous allons maintenant siéger  jusquʹà 11 h puis nous  ferons une pause dʹune 1 

demi‐heure.  Si  cela  ne  vous  paraît  pas  acceptable,  est‐ce  que  vous  pouvez  très 2 

rapidement  appeler  le greffier dʹaudience,  si nous nʹentendons pas parler de quoi 3 

que ce soit… — je vois, dʹailleurs, quelquʹun lever la main pour indiquer que cela ne 4 

pose pas de problème.  5 

Donc, très bien, nous allons pouvoir siéger jusquʹà 11 h.  6 

Est‐ce que le greffier d’audience peut aller chercher Mme Peduto, sʹil vous plaît ?  7 

(Le témoin est introduit au prétoire) 8 

Madame  Peduto,  merci  dʹêtre  de  retour.  Nous  comprenons,  parfaitement,  votre 9 

position et nous comprenons immédiatement la raison pour laquelle certaines de ces 10 

questions puissent vous désarçonner. Si, à un moment donné, pour le reste de votre 11 

déposition,  vous  voulez  que  nous  observions  une  autre  pause,  vous  nʹavez  qu’à 12 

simplement saisir  la Chambre et nous  lʹindiquer et nous allons donc observer cette 13 

pause  immédiatement.  Pour  vous  rassurer, Madame  Peduto,  dans  la mesure  du 14 

possible,  aucun  nom mentionné  dans  ce  document  ne  sera  cité  à moins  quʹune 15 

demande  spécifique  soit... nous  soit  faite  et, dans  ces  circonstances‐là, nous  allons 16 

alors  suspendre  votre  déposition  ;  nous  allons  donc  entendre  les  arguments,  y 17 

compris  lʹintervention de M.  Johnson, pour savoir si, effectivement, oui ou non  les 18 

noms devraient être cités.  19 

Donc  nous  passons  sur  le  principe  que  les  noms  qui  sont  mentionnés  dans  le 20 

document ne seront pas cités, ne feront pas partie de votre interrogatoire et si on doit 21 

mettre de côté cette hypothèse, alors cela fera lʹobjet dʹarguments  juridiques devant 22 

la Chambre.  23 

Madame  Solano,  voulez‐vous  que  nous  poursuivions  à  huis  clos  partiel  ou  en 24 

audience publique ?  25 
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Mme SOLANO (interprétation de lʹanglais) : Monsieur le Président, je ne vais pas poser 1 

de  questions  à  propos  des  noms  et  tant  que  ce  document  nʹest  pas  diffusé  nous 2 

pouvons donc passer à lʹaudience publique.  3 

M. LE JUGE PRÉSIDENT FULFORD (interprétation de lʹanglais) : Très bien.  4 

Pendant  que  vous  interrogez  le  client…  le  témoin  —  pardon  —  sʹil  y  a  des 5 

inquiétudes, Mme Peduto et M. Johnson pourra... pourront nous lʹindiquer.  6 

Nous allons, par  conséquent, passer en audience publique en  tenant  compte de  la 7 

procédure que jʹavais proposée. Merci.  8 

(Passage en audience publique à 10 h 30) 9 

Mme LA GREFFIÈRE : Audience publique.  10 

Mme SOLANO (interprétation de lʹanglais) : 11 

Q.  Madame,  je vais dʹabord vous poser des questions en audience publique  et 12 

pour  les  autres  questions  nous  passerons  au  huis  clos  partiel,  si  nécessaire. 13 

Avez‐vous eu la possibilité de voir ce document ?  14 

LE TÉMOIN WWWW‐0046 :  15 

R.  Oui.  16 

Q.  Je  voudrais  donc  que  vous  regardiez  les  intitulés,  la  première  page,  il  y  a 17 

plusieurs colonnes dans ce document ; je voudrais vous poser des questions à propos 18 

des informations que nous retrouvons dans la onzième colonne et cette information 19 

comprend les lettres « SET ».  20 

Pouvez‐vous dire à la Chambre ce que signifie « SET », s’il vous plaît ?  21 

R.  « Structure dʹencadrement transitoire ».  22 

Cʹest  un  terme  qui  était  utilisé  en  Ituri  plutôt  que  le  terme  de  CTO ;  CTO  qui 23 

porte... qui veut dire « Centre de transit et dʹorientation », « SET » est beaucoup plus 24 

compréhensif que CTO ; cʹest les structures dʹencadrement transitoire comprennent  25 
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les CTO, mais ne se limitent pas au CTO.  1 

Mme SOLANO  (interprétation de  lʹanglais) : Monsieur  le Président,  je voudrais quʹon 2 

revoie la traduction de la première ligne de la déposition du témoin. On a parlé en 3 

anglais de « structure for transitory ».   4 

M. LE  JUGE PRÉSIDENT FULFORD  (interprétation de  lʹanglais) : Ne vous  inquiétez 5 

pas, Madame  Solano, vous  avez  souligné  le  fait quʹil y  avait une  erreur qui  a  été 6 

commise. De toute façon, lorsque la version corrigée sera produite, je pense que cette 7 

erreur sera rectifiée. Ce sont les instructions que nous donnons.  8 

Je vous remercie. 9 

Mme SOLANO (interprétation de lʹanglais) : Merci, Monsieur le Président.  10 

Q.  Madame,  je  voudrais  que  vous  regardiez  la  quatrième  colonne  de  ce 11 

document, et regardez, sʹil vous plaît, les quatre premières lignes ; et dans ces quatre 12 

lignes  le mot  « MONUC »  apparaît  et,  en  ensuite,  on  voit  également  lʹacronyme 13 

« CPA ». Est‐ce que vous pouvez nous dire ce que cela signifie, sʹil vous plaît ?  14 

LE TÉMOIN WWWW‐0046 : 15 

R.  « Child protection advisor ».  16 

Mme SOLANO  (interprétation de  lʹanglais) :  Je demande  lʹindulgence de  la Chambre 17 

pour consulter mes collègues, sʹil vous plaît.  18 

(Discussion au sein de lʹéquipe du Procureur) 19 

Monsieur le Président, je voudrais présenter toutes mes excuses.  20 

Après consultation avec mes collègues,  je voudrais que nous passions au huis clos 21 

partiel.  22 

M. LE JUGE PRÉSIDENT FULFORD (interprétation de lʹanglais) : Nous le comprenons 23 

parfaitement.  24 

Huis clos partiel, sʹil vous plaît.  25 
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*(Passage en audience à huis clos partiel à 10 h 35) Reclassifié en audience publique 1 

M. LE GREFFIER (interprétation de lʹanglais) : Huis clos partiel.  2 

Mme SOLANO (interprétation de lʹanglais) : 3 

Q.  Madame, à quoi correspond  le  titre que  lʹon voit dans  la deuxième  rangée : 4 

« informal  identification  date » ?   Qu’est‐ce  que  cela  veut  dire :  date  dʹidentification 5 

informelle ?  6 

LE TÉMOIN WWWW‐0046 :  7 

R.  Il sʹagit de la date à laquelle ces… les premiers contacts avec les enfants ont eu 8 

lieu par  la MONUC, pardon. La deuxième  colonne  représentant  la date à  laquelle 9 

l’enfant a été pris en charge par une structure.  10 

Q.  Quʹest‐ce que cela signifie dans ce document ? Lorsque  la MONUC/CPA est 11 

identifiée comme partenaire dʹidentification, dans  la quatrième colonne ? Quʹest‐ce 12 

que cela veut dire par rapport à ce document ?  13 

R.  Il sʹagit... cette date indique le moment où moi‐même ou un de mes collègues 14 

de  la protection de  lʹenfant avons... nous nous sommes entretenus avec  lʹenfant. La 15 

différence de  la deuxième colonne qui  indique  le moment où  lʹenfant a été pris en 16 

charge par une organisation. La différence  étant que  la MONUC ne prend pas  en 17 

charge;  la MONUC peut référer,  la MONUC nʹa pas référé dans dʹautres cas, dans 18 

certains cas — pardon. Oui, ça nous permettait de faire la différence et aussi de noter 19 

les enfants qui avaient été vus par la MONUC et quelquʹun dʹautres. 20 

M. LE  JUGE  PRÉSIDENT  FULFORD  (interprétation  de  lʹanglais) : Madame Solano, 21 

avant de poursuivre. La transcription française, page 32, autour de la ligne 22 devra 22 

être  revue  attentivement pour  la version  finale parce quʹil y  a des  éléments de  la 23 

transcription anglaise qui sont plus complets que ce que nous voyons dans la version 24 

française. Nous ne sommes pas en train dʹaccuser qui que ce soit, ce n’est pas de la  25 
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faute… nous ne faisons pas de critique à l’endroit des sténotypistes, nous travaillons 1 

dans  des  situations  plutôt  difficiles. Donc,  je  vous  demanderai  de  faire  attention, 2 

Madame Solano.  3 

Mme SOLANO (interprétation de lʹanglais) : Oui, merci, Monsieur le Président.  4 

Q.  Madame Peduto, je me demande si dans votre réponse vous parliez en fait de 5 

la cinquième colonne qui est intitulée « date dʹinterview de la MONUC » — MONUC 6 

interview date en anglais ?  7 

LE TÉMOIN WWWW‐0046 : 8 

R.  Cʹest exact.  9 

Q.  Si vous passez à  la quatrième  colonne  intitulée « identification partner » vous 10 

voyez que dans certaines cellules on voit lʹacronyme de certaines ONG, par exemple, 11 

à la cinquième ligne… à la cinquième colonne, on voit (Expurgée), alors que dans les 12 

quatre  premières  colonnes  on  voit  apparaître  « MONUC/CPA »,  est‐ce  que  vous 13 

pouvez nous expliquer ce que cela peut vouloir dire ?  14 

R.  Excusez‐moi, je vous ai perdue ; vous pouvez répéter ?  15 

Q.  Très certainement.  16 

Quatrième partenaire,  intitulée « partenaires dʹidentification »,  les quatre premières 17 

lignes,  on  voit  « MONUC/CPA ».  Les  colonnes  qui  suivent,  on  voit mentionnées 18 

deux ONG, en fait.  19 

R.  Oui. Vous voulez le détail ? : (Expurgée) 20 

 (Expurgée) 21 

Q.  Merci.  22 

Et lorsque... là où on voit les mots « MONUC/CPA » dans les quatre premières lignes, 23 

quʹest‐ce que cela indique ?  24 

R.  Que la MONUC protection de lʹenfant a vu lʹenfant.  25 
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Q.  Merci.  1 

M. LE  JUGE PRÉSIDENT FULFORD  (interprétation de lʹanglais) : Madame Solano,  je 2 

suis désolé dʹinterrompre encore une fois.  3 

Madame, parfois votre voix  sʹaffaisse un peu.  Je vous demanderais de hausser un 4 

peu  le  ton pour pouvoir permettre aux  interprètes d’entendre ce que vous dites et 5 

pour permettre également aux sténotypistes de saisir vos propos. Merci. 6 

Mme SOLANO (interprétation de lʹanglais) : Merci, Monsieur le Président.  7 

R.  Madame, quel  était  le  rôle  de  (Expurgée)  en  tant  que  partenaires 8 

dʹidentification ?  9 

LE TÉMOIN WWWW‐0046 :  10 

R.  Il  sʹagissait, pour  ces  partenaires, de prendre  en  charge  les  enfants dans  le 11 

cadre du processus de démobilisation qui était en cours sur lʹIturi.  12 

Q.  Et  lorsque  la  MONUC/CPA  est  mentionné  comme  partenaire  chargé  de 13 

dʹidentification, quel serait le rôle justement de ces deux instances ?  14 

R.  Notre rôle était un pur rôle de documentation et de référence le cas échéant, 15 

quand les enfants se présentaient chez nous nous les… comme je l’ai expliqué hier… 16 

les enfants étaient... Le fait que  les enfants soient armés ou pas était vérifié et nous 17 

faisions aussi une documentation de leur situation, avant de les référer le cas échéant 18 

à une structure.  19 

Si  je peux  revenir  sur  ce document et  sur  la question que vous me posiez avant... 20 

auparavant. Cʹest un document qui a été partagé avec des partenaires de protection 21 

de  lʹenfant,  je  pense  vers  la mi‐2004,  pour  assurer  le  suivi de  ceux  justement des 22 

enfants qui nʹavaient pas été référés à des structures ou des enfants qui avaient été 23 

renvoyés dans leurs familles quand leurs familles était à Bunia. Et si mes souvenirs 24 

sont bons, il sʹagissait dʹun document de travail pour permettre de rechercher ces  25 
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enfants et de sʹassurer quʹils ne seraient pas forcément pris en charge si le besoin ne 1 

s’en  faisait  pas  sentir,  mais  que  ces  enfants  auraient  l’opportunité  d’avoir  une 2 

attestation de sortie des groupes armés.  3 

Q.  Madame, je voudrais que vous regardiez  la quatrième colonne à partir de  la 4 

gauche, qui porte le titre « groupe armé » — arm group.  5 

À partir de la droite. (correction de lʹinterprète)  6 

Il y a trois inscriptions manuscrites et ensuite, il y a une inscription dactylographiée 7 

« UPC  »,  pour  le  reste  des  colonnes  qui  suivent,  il  nʹy  a  aucune  entrée  dans  les 8 

colonnes... dans la colonne « groupe armé ». Pouvez‐vous nous aider à comprendre 9 

quel...  pour  savoir  à  quel  groupe  armé  appartenaient  les  enfants  pour  lesquels 10 

aucune mention nʹest donnée.  11 

R.  Cʹest des informations qui nʹavaient tout bonnement pas été communiquées à 12 

la MONUC. Il nʹy avait aucune obligation pour les partenaires qui rencontraient des 13 

enfants de nous  faire un rapport et ce nʹétait pas  le cas.  Il y avait aussi parfois des 14 

enfants pour  lesquels nous nʹavons pas eu  lʹinformation, et  jʹimagine que  les notes 15 

manuscrites appartiennent à lʹorganisation qui a suivi ces enfants‐là et qui a pu faire 16 

cette documentation; peut‐être pour ses propres besoins, je nʹen sais rien.  17 

Q.  Ma dernière question cʹest de savoir si vous pouvez confirmer si ce document 18 

semble être un document qui a été imprimé à partir de la base de données que vous 19 

avez maintenue ? 20 

R.  Cʹest un document qui est un extrait très partiel de la base de données, oui. Et 21 

qui  avait  été  communiqué  aux  partenaires  de  protection…  — je  lʹavais  oublié, 22 

vraiment, honnêtement — qui a été communiqué aux partenaires de protection en 23 

stricte confidentialité, dʹoù ma surprise.  24 

Mme SOLANO (interprétation de lʹanglais) : Monsieur le Président, nous pouvons  25 
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reprendre l’audience publique. 1 

M. LE JUGE PRÉSIDENT FULFORD (interprétation de lʹanglais) : Audience publique, 2 

s’il vous plaît.  3 

(Passage en audience publique à 10 h 47) 4 

Mme LA GREFFIÈRE (interprétation de lʹanglais) : Audience publique.  5 

Mme SOLANO (interprétation de lʹanglais) : 6 

Q.  Madame, pendant  lʹaudience de confirmation des charges vous avez dit que 7 

votre collègue des droits de lʹhomme avait entrepris une mission importante en août 8 

2002 à  Bunia  et  que,  à  lʹissue  de  cela,  ils  ont  produit  un  rapport  qui  était  soit 9 

particulièrement  détaillé  ou  qui  était  particulièrement  inquiétant…  extrêmement 10 

important, mais quoi quʹil en soit… — dans la transcription en anglais et en français 11 

les choses ne sont pas dites de la même façon — quoi qu’il en soit pendant lʹaudience 12 

de confirmation des charges, vous avez fait référence à une mission à Bunia qui a été 13 

faite par vos partenaires des droits de l’homme en août 2002 et quʹils avaient produit 14 

un rapport; est‐ce que vous vous souvenez de  la date à  laquelle cette mission a eu 15 

lieu ?  16 

LE TÉMOIN WWWW‐0046 :  17 

R.  Non. Je suis certaine quʹelle a eu lieu après le 9. Je serais plus encline à penser 18 

quʹelle  a  eu  lieu  vers  la  deuxième…  la  troisième  ou  la  quatrième…  la  troisième 19 

semaine dʹaoût. Je ne mʹen souviens pas. Le rapport à lui a été publié à la fin… enfin 20 

publié en interne à la fin septembre.  21 

Q.  Savez‐vous combien de temps a duré cette mission ?  22 

R.  Non.  23 

Q.  Sur la base du fait que vous ayez lu le rapport, est‐ce que vous vous souvenez 24 

si vos collègue des droits de lʹhomme ont rencontré les autorités qui étaient… qui  25 
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contrôlaient la ville ?  1 

R.  Ils ont rencontré des autorités; le niveau de ces autorités, je ne le sais pas.  2 

Q.  Savez‐vous  qui  était présent ? Excusez‐moi,  savez‐vous  qui  a participé  à  la 3 

préparation  du  rapport  ? Quels membres  de  la  Section  des  droits  de  lʹhomme  a 4 

participé à ce rapport ?  5 

R.  Je  me  souviens  au  moins…  enfin,  je  me  souviens  dʹune  personne  avec 6 

certitude. Mais si vous me demandez son nom, je demanderais de passer en huis clos.  7 

Q.  Êtes‐vous en mesure de nous dire la fonction quʹoccupait cette personne ?  8 

R.  Officier des droits de lʹhomme.  9 

Q.  Merci.  10 

Et quelles sont les autorités que vos collègues des droits de lʹhomme ont rencontrées ?  11 

R.  Celles mises en place à ce moment‐là par lʹUPC.  12 

Mme SOLANO (interprétation de lʹanglais) : Monsieur le Président, veuillez mʹaccorder 13 

un instant, sʹil vous plaît.  14 

(Discussions au sein de l’équipe du Procureur) 15 

Monsieur  le Président,  le  témoin  lorsquʹelle a  fait...  elle a  fourni  sa déclaration au 16 

Bureau du Procureur, elle a mentionné... elle sʹest souvenue dʹautres détails à propos 17 

de cette réunion.  Je me demande si  j’ai  lʹautorisation de permettre au  témoin de se 18 

rafraîchir la mémoire en attirant son attention sur des paragraphes de sa déclaration ?  19 

M. LE  JUGE  PRÉSIDENT  FULFORD  (interprétation  de  lʹanglais) : Vous  pensez  que 20 

compte  tenu  du  temps  qui  sʹest  écoulé  le  témoin  ne  serait  pas  en mesure  de  se 21 

rappeler de tous les détails de cette réunion, c’est cela ?  22 

Mme SOLANO (interprétation de lʹanglais) : Oui, Monsieur le Président.  23 

M. LE  JUGE  PRÉSIDENT  FULFORD  (interprétation  de  lʹanglais) :  très  bien,  alors 24 

immédiatement identifiez le passage pour lequel vous voulez attirer lʹattention du  25 
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témoin pour qu’elle puisse se concentrer sur les parties pertinentes.  1 

Mme SOLANO (interprétation de lʹanglais) : Oui, Monsieur le Président.  2 

Madame  le  témoin,  est‐ce  que  vous  pouvez  passer  à  votre  déclaration  qui  se 3 

trouve… et si vous nʹen avez pas une, on va vous la… vous remettre immédiatement 4 

un exemplaire.  5 

M. LE  JUGE  PRÉSIDENT  FULFORD  (interprétation  de  lʹanglais) : Madame Solano, 6 

vous  devez  identifier  à  quel  endroit  du  document  la  partie  pertinente  doit  être 7 

retrouvée.  8 

Mme SOLANO (interprétation  de  lʹanglais) : Monsieur  le  Président,  je  vais  remettre 9 

peut‐être  une  copie  en  français  au  greffier et  ce  document  porte  la  cote 10 

ERN‐OTP‐155009.  11 

M. LE  JUGE  PRÉSIDENT  FULFORD  (interprétation  de  lʹanglais) :  (Début  de 12 

l’intervention non interprétée) quelle partie… 13 

LʹINTERPRÈTE  ANGLAIS‐FRANÇAIS :  Les  échanges  sont  trop  rapides,  les 14 

interprètes ne suivent pas.  15 

Mme SOLANO (interprétation de lʹanglais) : Je crois que c’est préférable que  le témoin 16 

puisse lire cette partie avant de lui poser la question.  17 

LE TÉMOIN WWWW‐0046 : Vous pouvez répéter la cote sʹil vous plaît ?  18 

Mme SOLANO (interprétation de lʹanglais) : 44 ; paragraphe 44.  19 

Je voudrais que cette partie ne soit pas diffusée à lʹécran, sʹil vous plaît.  20 

M. LE JUGE PRÉSIDENT FULFORD (interprétation de lʹanglais) : Monsieur lʹHuissier, 21 

veuillez aider le témoin, sʹil vous plaît. Il sʹagit du paragraphe 44 de la déclaration, je 22 

veux mʹassurer quʹelle lʹa. Très bien il se fait quʹelle lʹa.  23 

(Le témoin sʹexécute) 24 

Oui, Madame Solano ?  25 
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Mme SOLANO (interprétation de lʹanglais) :  1 

Q.  Madame, avez‐vous été en mesure de vous rafraîchir la mémoire à la lecture 2 

de ce paragraphe ?  3 

R.  Oui.  4 

Q.  Êtes‐vous  en mesure  de  nous  dire  à  quelle  date…  durant  lesquelles  cette 5 

mission a été entreprise ?  6 

R.  Du 27 août au 24 septembre 2002.  7 

Q.  Merci.  8 

Êtes‐vous en mesure à présent de me dire quelles sont  les autorités ou quelles sont 9 

les personnes que vos  collègues des droits de  lʹhomme ont  rencontré durant  cette 10 

mission ?  11 

R.  M. Thomas Lubanga.  12 

Q.  Et à quelle date cette rencontre a‐t‐elle eu lieu ?  13 

R.  23 septembre.  14 

Q.  Pouvez‐vous nous dire brièvement sur quoi a porté cette réunion ? Quels sont 15 

les points qui ont  fait  lʹobjet de discussions au cours de cette réunion, selon ce que 16 

vous pouvez lire dans le rapport ?  17 

R.  Mes  collègues  des  droits  de  lʹhomme  ont  certainement  abordé  la  situation 18 

sécuritaire,  lʹimpact des différentes batailles qui sʹétaient déroulées à Bunia et dans 19 

ses environs. Les  implications  futures quʹauraient  lʹaccord de Luanda qui avait été 20 

signé  entre  le Congo  et  l’Ouganda  le 6 septembre  et  notamment  la mise  en  place 21 

dʹune  administration  intérimaire,  et  qui  prévoyait  aussi  le  retrait  des  troupes 22 

ougandaises.  Je  pense  que  mes  collègues  des  droits  de  lʹhomme  étaient 23 

particulièrement attentifs à envisager des... à discuter des possibilités... à discuter de 24 

lʹimpact de tout ce processus politique sur les victimes civiles quʹil y avait à ce  25 
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moment‐là sur lʹIturi et la situation des droits de lʹhomme. 1 

Q.  Sur la base de ce que vous avez pu apprendre à propos des sujets qui ont été 2 

abordés pendant cette réunion, êtes‐vous en mesure de nous dire si, oui ou non,  la 3 

question du recrutement des enfants a été abordée ou pas ?  4 

R.  Je nʹai pas ça en mémoire.  5 

M. LE  JUGE PRÉSIDENT FULFORD  (interprétation de  lʹanglais) : Est‐ce que  cʹest  le 6 

moment approprié ? Merci.  7 

Madame, nous allons donc permettre à ceux qui nous aident dʹobserver une pause 8 

— sans  parler  de  nous —,  nous  allons  donc  reprendre  dans  30 minutes.  Nous 9 

reprendrons à 11 h 30.  Je vais demander à  lʹhuissier de bien vouloir  raccompagner 10 

Mme Peduto dans la salle dʹattente des témoins.  11 

(Le témoin est reconduit hors du prétoire) 12 

11 h 30.  13 

(Lʹaudience, suspendue à 11 h 00 est reprise à 11 h 32) 14 

M. LʹHUISSIER : Veuillez vous lever. Veuillez vous asseoir.  15 

M. LE JUGE PRÉSIDENT FULFORD (interprétation de lʹanglais) : Le témoin, sʹil vous 16 

plaît.  17 

Madame Solano, vous voulez la séance publique.  18 

Mme SOLANO (interprétation de lʹanglais) : Oui, Monsieur le Président.  19 

M. LE JUGE PRÉSIDENT FULFORD (interprétation de lʹanglais) : Merci. 20 

(Le témoin est introduit au prétoire) 21 

Bienvenue Madame Peduto. 22 

Madame Solano. 23 

Mme SOLANO (interprétation de lʹanglais) : Merci, Monsieur le Président.  24 

Q.  Madame, pendant lʹaudience de confirmation des charges vous avez dit que  25 
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lors de  votre  seconde mission  à Bunia,  aux  alentours du  10 septembre  2002, vous 1 

avez  dit  que  cette  mission  coïncidait  avec  la  visite  du  général  Martinelli,  le 2 

commandant... le vice‐commandant militaire de la MONUC ; et vous avez dit autant 3 

que  vous  le  sachiez  une  réunion…  une  rencontre  avait  eu  lieu  entre  le  général 4 

Martinelli et Thomas Lubanga.  5 

Savez‐vous de quoi il a été question lors de cette réunion?  6 

LE TÉMOIN WWWW‐0046 :  7 

R.  Il sʹagissait de plusieurs choses mais principalement de faire un suivi, après la 8 

signature des accords de Luanda,  il devait aussi être question de  la... du problème 9 

des enfants qui étaient associés à lʹUPC. 10 

Jʹavais  fait  un  briefing  extensif  et  avait  eu  des  discussions  importantes  avec  nos 11 

équipes... notre équipe dʹobservateurs militaires basée à Bunia à ce propos la veille 12 

de la visite de M. Martinelli. 13 

Q.  À qui avez‐vous fait ce briefing ? 14 

R.  À notre équipe dʹobservateurs militaires basée sur Bunia. 15 

Q.  Et  ce  briefing,  avait‐il  un  rapport  quelconque  avec  la  rencontre  entre  le 16 

général Martinelli et Thomas Lubanga ?  17 

R.  Tout à fait.  18 

Jʹétais  revenue... Ma  première  visite  était  le  3 et  le  4 septembre  et  jʹétais  revenue 19 

spécifiquement avec comme objectif de rencontrer M. Lubanga ainsi que les autorités 20 

religieuses  de  la  ville  pour  parler…  pour  adresser  cette  question  particulière  des 21 

enfants associés aux groupes armés. Et le briefing que je nʹavais pas pu faire en direct 22 

à Monsieur Martinelli a été relayé par mes collègues observateurs militaires.  23 

Q.  Merci.  24 

Vous avez dit également pendant lʹaudience de confirmation des charges que  25 
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lorsque  vous  êtes  allée  au  camp  de Rwampara  à  la  fin  du mois  de mars  2003, le 1 

commandant du camp était une personne du nom de Barongo. 2 

Jʹaimerais vous montrer un document dont la cote ERN est DRC‐OTP‐0152‐0286 que 3 

lʹon trouve à lʹintercalaire 10 ; qui a une cote EVD ; EVD‐OTP‐00480. 4 

Cʹest le document quʹon trouve à lʹintercalaire 10.  5 

Et Madame,  je  vais  vous  demander  de  parcourir  ce  document  de  façon  à  vous 6 

familiariser de manière générale avec ce dont il sʹagit. 7 

M. LE JUGE PRÉSIDENT FULFORD (interprétation de lʹanglais) : Vous voulez... Vous 8 

voulez quʹelle parcoure, cʹest ça, quʹelle ne  le lise pas plutôt ; cʹest bien ça que vous 9 

demandez à Madame Solano (sic)... Madame Peduto.  10 

Mme SOLANO  (interprétation  de  lʹanglais) :  Oui,  je  nʹai  pas  été  très  claire ;  je  vous 11 

demande simplement de parcourir, de jeter un coup dʹœil sur cette page de façon à 12 

savoir ce quʹest ce document.  13 

M. LE  JUGE  PRÉSIDENT  FULFORD  (interprétation  de  lʹanglais) :  Oui,  Madame 14 

Solano. 15 

Mme SOLANO (interprétation de lʹanglais) : 16 

Q.  Madame est‐ce que vous reconnaissez ce document?  17 

LE TÉMOIN WWWW‐0046 :  18 

R.  Oui. Tout à fait.  19 

Q.  Quʹest‐ce que cʹest ?  20 

R.  Il sʹagit dʹun rapport interne qui a été fait par lʹéquipe spéciale dʹinvestigation 21 

de la MONUC qui a conduit des enquêtes en Ituri, du 24 mars au 6 avril 2003. 22 

Q.  Et  si  vous  regardez  les  trois premières  pages  du  document,  moi,  je  vais 23 

me... mʹintéresser quʹau champ « de...à… » ; « de… à lʹintention de… » qui est sur la 24 

première page et ensuite je vais mʹintéresser au paragraphe n° 11, à la troisième page  25 
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de  façon à bien pouvoir dire qui  sont  les personnes dont  le nom apparaît dans  le 1 

champ « de... à lʹintention de... » et ensuite dont les noms... la personne dont le nom 2 

apparaît au onzième paragraphe.  3 

Concernant la première page pouvez‐vous nous dire ce que veut dire « outgoing code 4 

cable » ? 5 

R.  Il sʹagit de documents... de documents qui sont généralement  transmis entre 6 

les missions  de maintien  de  la  paix  et  les…  et  New  York  ;  cʹest  une  forme  de 7 

transmission de documents. 8 

Q.  Et la personne dont le nom apparaît entre crochets ou entre parenthèses, à la 9 

fin de la troisième page, on voit le nom de Sonia Bakar ; est‐ce que vous pouvez nous 10 

dire qui était cette personne ?  11 

R.  Cette  personne  et... était  officier  des  droits  de  lʹhomme  à  la  MONUC, 12 

responsable de... de lʹéquipe dʹinvestigation spéciale.  13 

Q.  Merci. 14 

Ai‐je raison de comprendre que les trois premières pages de ce document indiquent 15 

simplement  que  le  document  que  lʹon  trouve  après  était  transmis de  la MONUC 16 

Kinshasa au siège à New York. 17 

R.  Tout à fait. 18 

Q.  Pouvez‐vous  nous  dire... Pouvez‐vous  maintenant  passer  (se  reprend 19 

lʹinterprète) à la cinquième page du document qui a la cote ERN‐0290 ? 20 

Et ici donc il sʹagit dʹun index des documents. 21 

Est‐ce que vous pouvez vous  reporter au point  5.B :  « Recruitment and Use of Child 22 

Soldiers ».  23 

R.  3.C dans lʹindex.  24 

Q.  Est‐ce que vous pouvez... Vous passez aux pages 20 à 25 du rapport et les  25 

ICC-01/04-01/06-T-206-FRA WT 08-07-2009 37/62 NB TICC-01/04-01/06-T-206-Red2-FRA WT 08-07-2009 37/62 RH T
En application du courriel d’instructions de la Chambre de première instance I, en date du 7 décembre 2011,
la version expurgée de la transcription contenant certaines expurgations est reclassifiée en publique.



 

  38

premières pages ont une cote qui finie par « 0308 ».  1 

Madame,  on  vous  a montré  ce document pendant  lʹaudience de  confirmation des 2 

charges  et  vous  avez  confirmé  que  vous  avez  rédigé  la  partie  du  rapport  qui 3 

concernait lʹutilisation et les recrutements des enfants‐soldats que lʹon voit aux pages 4 

20 à 25 auxquelles je vous ai demandé de vous reporter ; et maintenant jʹaimerais que 5 

vous passiez au paragraphe 97 ?  6 

M. LE  JUGE PRÉSIDENT FULFORD  (interprétation de lʹanglais) : Avant que vous ne 7 

continuiez, Madame Solano, y a‐t‐il une  raison pour  laquelle  ceci nʹest pas diffusé 8 

publiquement ?  9 

Mme SOLANO  (interprétation  de  lʹanglais) :  Monsieur  le  Président,  je  crois  que  ce 10 

document peut être affiché publiquement.  11 

M. LE  JUGE  PRÉSIDENT  FULFORD  (interprétation  de  lʹanglais) :  Je  ne  vois  pas 12 

dʹobjection de la part de M. Johnson ou de la part de Mme Peduto. 13 

Donc je demande que cela soit fait.  14 

Mme SOLANO  (interprétation  de  lʹanglais) :  Et  pour  que  les  choses  soient  vraiment 15 

claires et pour M. Johnson et Mme Peduto, la page qui va être diffusée maintenant est 16 

une page pour laquelle les Nations Unies nʹont demandé aucune expurgation. 17 

M. LE  JUGE  PRÉSIDENT  FULFORD  (interprétation  de  lʹanglais) :  Je  pense  que  les 18 

choses sont relativement claires, alors, très bien.  19 

Bien. Vous pouvez poser votre question.  20 

Mme SOLANO (interprétation de lʹanglais) : 21 

Q.  Madame  pouvez‐vous  regarder  la  troisième  phrase  du  paragraphe 97,  on 22 

parle  du  commandant  Barongo —  je  cite  « Il  a  été  informé  du  fait  que  Thomas 23 

Lubanga avait été abordé ; on  lui avait parlé d’arrêter  le recrutement des enfants ». 24 

Fin de citation.  25 
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Dans  la mesure où vous étiez présente au camp de Rwampara pendant la visite de 1 

mars  2003,  est‐ce  que  vous  pouvez  confirmer  que  cela  a  effectivement  été  dit  au 2 

commandant Barongo ?  3 

LE TÉMOIN WWWW‐0046 :  4 

R.  Tout à fait.  5 

Jʹétais présente à ce moment‐là avec un de mes collègues MILOBS qui avait expliqué 6 

cela de façon tout à fait claire au commandant. 7 

Q.  Et  en  disant  que  Thomas  Lubanga  avait  préalablement  déjà  été  contacté, 8 

abordé,  est‐ce  que  vous  pouvez  dire  quelle  avait  été  lʹoccasion  préalable  ou  les 9 

occasions préalables  au  cours desquelles  on  avait parlé... quelquʹun  avait parlé de 10 

cela avec Thomas Lubanga ?  11 

R.  Il sʹagissait de mes collègues observateurs militaires ; je nʹai pas souvenir des 12 

détails,  des  dates  où  des  circonstances  dans  lesquelles  cette  rencontre  ou  ces 13 

rencontres avaient eu lieu. Je sais quʹils avaient pris lʹinitiative de ces explications.  14 

Cʹest tout ce dont je me souviens. 15 

Mme SOLANO (interprétation de lʹanglais) : Monsieur le Président, me donnez‐vous la 16 

permission de demander au témoin de se reporter à un paragraphe de sa déclaration 17 

qui pourrait rafraîchir sa mémoire ? 18 

M. LE  JUGE  PRÉSIDENT  FULFORD  (interprétation  de  lʹanglais) : Madame  Solano 19 

vous savez, que vous… donc vous êtes en train de dire, ici, que le fait que le temps 20 

ait passé, fait… a pour résultat le fait que le témoin a besoin donc de se reporter à sa 21 

déclaration pour se rafraîchir la mémoire. 22 

Mme SOLANO (interprétation de lʹanglais) : Oui, cʹest tout à fait ça.  23 

M. LE  JUGE PRÉSIDENT FULFORD  (interprétation de lʹanglais) : Le paragraphe, s’il 24 

vous plaît ?  25 
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Mme SOLANO (interprétation de lʹanglais) : 57.  1 

M. LE JUGE PRÉSIDENT FULFORD (interprétation de lʹanglais) : Donc, dans la masse 2 

de  papiers  que  vous  avez  devant  vous, Madame  Peduto,  jʹespère  que  vous  avez 3 

toujours votre déclaration de témoin avec vous ?  4 

Est‐ce  que  vous  voulez  que Mme  Solano  vous  le  lise  ou  est‐ce  que  vous  allez  le 5 

retrouver ?  6 

Mme SOLANO (interprétation de lʹanglais) : Je pense que cʹest important quʹelle le lise ; 7 

la deuxième partie de ce paragraphe, mais dans la mesure où cela ne fait pas plus de 8 

15 lignes, je pense que ça va lui permettre de savoir de quoi il s’agit.  9 

M. LE  JUGE  PRÉSIDENT  FULFORD  (interprétation  de  lʹanglais) :  Je  vais  vous 10 

demander  donc  de  lire, Madame  Peduto,  l’ensemble  de  ce  paragraphe —  cʹest  le 11 

paragraphe 57.  12 

Mme SOLANO (interprétation de lʹanglais) : 13 

Q.  Madame Peduto, maintenant que vous avez lu ce paragraphe, est‐ce que vous 14 

vous  souvenez quelle  a  été  location  (sic) précédente  au  cours de  laquelle on  avait 15 

quelquʹun... quelquʹun  a  parlé  à M. Lubanga  de  lʹarrêt,  dʹarrêter  de  recruter  des 16 

enfants donc ce que lʹon voit au paragraphe 97 du rapport final de… du rapport de 17 

lʹéquipe dʹenquête spéciale ? 18 

LE TÉMOIN WWWW‐0046 :  19 

R.  Cela  fait référence à  la  rencontre qui a eu  lieu en septembre avec  le général 20 

Martinelli. 21 

Il est possible que les observateurs militaires aient rencontré M. Lubanga à dʹautres 22 

reprises et peut‐être abordé cette question ; et  sur ce point‐là,  je ne peux pas vous 23 

répondre.  24 

Q.  Merci.  25 

ICC-01/04-01/06-T-206-FRA WT 08-07-2009 40/62 NB TICC-01/04-01/06-T-206-Red2-FRA WT 08-07-2009 40/62 RH T
En application du courriel d’instructions de la Chambre de première instance I, en date du 7 décembre 2011,
la version expurgée de la transcription contenant certaines expurgations est reclassifiée en publique.



 

  41

Vous avez dit que vous faisiez partie dʹune délégation de MONUC qui a rencontré 1 

Thomas Lubanga le 30 mai 2003 à sa résidence à Bunia. 2 

Vous avez dit que ceux qui étaient présents comprenaient en plus de vous M. Alpha 3 

Sow qui était à  la  tête de  la MONUC à  lʹépoque et M. Gomez qui était chargé des 4 

affaires politiques à Kinshasa et qui était aussi de la MONUC.  5 

Jʹai  une  question  concernant  M. Alpha  Sow :  y  avait‐il  quelquʹun  au  sein  de  la 6 

MONUC… de  la hiérarchie de  la MONUC qui avait une... un poste qui était plus 7 

élevé que M. Sow à lʹépoque ?  8 

R.  Hiérarchiquement,  je  ne  sais  plus  qui  aurait  été….  Je  pense  que  Charles 9 

Gomez était hiérarchiquement plus gradé mais  je ne... je ne pourrais pas  lʹaffirmer 10 

avec certitude. 11 

M. Alpha Sow étant responsable de secteur, je ne sais pas. Je ne sais plus.  12 

Q.  Dans  la  hiérarchie  de  la  MONUC  diriez‐vous  que  M. Sow  et  M. Gomez 13 

étaient relativement hauts ou bas... ou relativement bas dans la hiérarchie ?  14 

R.  Non, relativement très hauts. 15 

Q.  Et vous pouvez dire relativement à quel point ?  16 

R.  Écoutez, M. Ngongi était le représentant spécial ; il était son député… était le 17 

force commander. Ensuite on avait  les responsables de secteur qui venaient ainsi que 18 

certains  responsables  de  section  sur  Kinshasa  dont  très  certainement  la  section 19 

politique, à savoir si les politiques étaient plus hauts que les responsables de secteur, 20 

je pense, a priori, que cʹétait la même chose. Il n’y avait pas de lien hiérarchique. Les 21 

responsables  de  secteur  répondaient  au  SAJ  (Phon.)  directement,  néanmoins  ces 22 

personnes travaillaient en... bonne collaboration.  23 

Q.  Merci. 24 

Vous parlez du représentant spécial, est‐ce que vous pouvez nous dire qui était le  25 

ICC-01/04-01/06-T-206-FRA WT 08-07-2009 41/62 NB TICC-01/04-01/06-T-206-Red2-FRA WT 08-07-2009 41/62 RH T
En application du courriel d’instructions de la Chambre de première instance I, en date du 7 décembre 2011,
la version expurgée de la transcription contenant certaines expurgations est reclassifiée en publique.



 

  42

représentant... qui le représentant spécial représentait ?  1 

R.  Vous voulez le nom ? Le représentant des Nations Unies... le...  2 

Q.  Vous  avez  dit  que  M. Sow  et  M. Gomez  souhaitaient  parler  à  Thomas 3 

Lubanga de lʹarrivée de la force multinationale en Ituri. 4 

Vous  avez  dit  quʹau  cours  de  la  réunion,  au  cours  de  la  rencontre  le  retrait  de 5 

troupes a été abordé… et lʹorganisation de Bunia comme une ville sans arme. 6 

Dʹaprès  votre... ce  que  vous  avez  compris,  excusez‐moi,  je  vais  reformuler  ma 7 

question.  8 

Est‐ce  que  vous  savez pourquoi  il  était  important dʹaborder  ces  questions‐là  avec 9 

M. Lubanga, à lʹépoque ?  10 

R.  Parce que le groupe armé dont il avait la charge était présent et contrôlait —11 

 entre guillemets — la ville de Bunia. 12 

Q.  Merci. 13 

Vous  avez  dit  que  pendant  la  rencontre  vous  avez  dit... vous  avez  informé 14 

M. Thomas Lubanga du fait et je cite : « que vous enregistriez, consigniez les actions 15 

des commandants » fin de citation. 16 

Est‐ce que vous vous  souvenez de quelle action de commandant vous parliez à ce 17 

moment‐là.  18 

R.  Je faisais référence au recrutement et à lʹutilisation des enfants par les groupes 19 

armés et le sien en particulier.  20 

Q.  Et pourquoi dans quel but ? Lʹavez‐vous informé de cela ?  21 

R.  Jʹavais  partagé  avec  lui  certains  documents  dont  des  résolutions  et  des 22 

instruments internationaux relatifs à la protection de l’enfant. 23 

Jʹavais aussi mentionné que nous documentions des recrutements en cours dʹenfants ; 24 

que cette documentation était relativement détaillée. Je lʹavais informé du fait que  25 
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cʹest  le  fait  de  recruter  et  dʹutiliser  des  enfants  représentait  une... un  crime ; 1 

mentionné aussi la signature du… des statuts... du traité de Rome et jʹavais fait aussi 2 

référence à cette Cour et cʹest dans ce contexte que ça avait été mentionné. 3 

Q.  Une petite précision : vous avez parlé de  la signature du  traité de Rome. La 4 

signature par qui ? 5 

R.  La  ratification par  le Congo — par  la République démocratique du Congo, 6 

pardon. 7 

Q.  À lʹépoque, de la... de lʹaudience de confirmation des charges, vous aviez dit 8 

que vous ne vous souveniez pas qui était présent lors de cette rencontre pour l’UPC, 9 

en dehors de M. Lubanga ; est‐ce que vous vous en souvenez maintenant ? 10 

R.  Non. 11 

Q.  Et est‐ce que la rencontre a été enregistrée, consignée ? Est‐ce que ce qui a été 12 

abordé  au  cours  de  la  réunion  a  été  consigné  ou  enregistré  d’une  manière 13 

quelconque par lʹUPC, autant que vous avez pu le voir ?  14 

R.  Non,  autant  que  jʹai  pu  le  voir,  non.  Je  sais  quʹon  se  serait  opposé  à  un 15 

enregistrement  sonore  ou  vidéo ;  non,  absolument  pas ;  je  nʹen  ai  pas  eu 16 

connaissance à ce moment‐là si ça sʹest produit.  17 

Q.  Que portait M. Lubanga lors de cette réunion ; comment était‐il habillé ? 18 

R.  Vêtements civils.  19 

Q.  Est‐ce  que  vous  vous  souvenez  de  comment  étaient  habillés  les  autres 20 

membres de  lʹUPC ;  est‐ce  que  vous  vous  souvenez de  ce  quʹils portaient  comme 21 

vêtements ?  22 

R.  Écoutez,  je me  souviens de  la présence de personnes  en uniforme militaire. 23 

Vous dire si dʹautres personnes étaient habillées en civil, je ne mʹen souviens pas.  24 

Q.  Qui a mené les discussions lors de cette rencontre ? 25 

ICC-01/04-01/06-T-206-FRA WT 08-07-2009 43/62 NB TICC-01/04-01/06-T-206-Red2-FRA WT 08-07-2009 43/62 RH T
En application du courriel d’instructions de la Chambre de première instance I, en date du 7 décembre 2011,
la version expurgée de la transcription contenant certaines expurgations est reclassifiée en publique.



 

  44

R.  M. Alpha Sow, le responsable de la MONUC... du secteur de la MONUC.  1 

Q.  Et est‐ce que quelquʹun a pris la parole au cours de cette réunion au nom de 2 

lʹUPC ?  3 

R.  M. Thomas Lubanga exclusivement.  4 

Q.  Merci.  5 

Madame,  je  voudrais  éclaircir  un  point  que  vous  avez  dit  lors  de  lʹaudience  de 6 

confirmation  des  charges  tel... étant  donné  que  cela  a  été  consigné  différemment 7 

dans la version anglaise et française de la transcription.  8 

Lors  de  lʹaudience  de  confirmation  des  charges  vous  avez  dit  que  les  gardes  qui 9 

étaient… qui se  trouvaient à  lʹextérieur des bâtiments de  la MONUC,  lors de votre 10 

visite en septembre 2002, avaient été envoyés par lʹadministration en place.  11 

Dans  la  transcription en anglais,  il est  indiqué que  les personnes qui gardaient  les 12 

bâtiments de  la MONUC étaient  les observateurs... étaient... enfin à  lʹendroit où  les 13 

observateurs militaires étaient basés étaient des  enfants‐soldats  tandis que dans  la 14 

transcription  française  il  est  indiqué  qu’ils  étaient…  quʹil  sʹagissait  de  personnes 15 

déplacées ; êtes‐vous en mesure dʹéclaircir ce point ?  16 

R.  Non, il ne sʹagit pas de personnes déplacées ; ça cʹest tout à fait sûr.  17 

Si je peux peut‐être expliquer un peu plus : nos observateurs militaires nʹétaient pas 18 

armés nulle part au Congo et leurs déploiements, dans toutes les zones, se faisaient 19 

en concertation avec  les autorités qui étaient en place sur ces territoires particuliers 20 

et  ce  sont  les  autorités  de  ces  territoires  qui... avec  lesquelles  les  conditions  de 21 

sécurité de nos observateurs militaires étaient organisées. Et donc, une  sécurité,  le 22 

plus  généralement,  armée  était  assurée par  ces  responsables... par  les  autorités  en 23 

charge de... enfin... en charge... en contrôle de ces zones.  24 

Mme SOLANO (interprétation de lʹanglais) : Monsieur le Président, accordez‐moi un  25 
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instant,  sʹil  vous  plaît.  Je  voudrais  consulter  la  transcription  de  lʹaudience  de 1 

confirmation des charges. Merci.  2 

(Discussion au sein de lʹéquipe du Procureur) 3 

Je  voudrais  citer  une  partie  de  la  transcription  de  lʹaudience  de  confirmation  des 4 

charges.  Il  sʹagit  de  la  transcription  37,  page  32  et  je  voudrais  citer  une  réponse 5 

donnée par le témoin que lʹon retrouve à la ligne 3 de la transcription anglaise de la... 6 

de lʹaudience.  7 

Q.  Madame Peduto, je vois que vous essayez de retrouver le passage en question. 8 

Je  vais  attendre  que  vous  puissiez  le  retrouver,  cʹest  la  version  anglaise  de  la 9 

transcription.  10 

LE TÉMOIN WWWW‐0046 : 11 

R.  Page 33 ?  12 

Q.  Page 32. Je vais donc citer à partir de la ligne 3. 13 

Réponse du témoin : « Oui, oui, oui, excusez‐moi, si je peux ajouter, étrangement, et 14 

cʹest quelque chose que moi et dʹautres collègues à la MONUC nʹavons pas compris, 15 

nos  observateurs  militaires  étaient  basés...  étaient  gardés  par  des  personnes  qui 16 

avaient été envoyés par l’administration en place et certains des gardes se trouvaient 17 

à  lʹextérieur des bâtiments de  la MONUC et cʹétait également des enfants‐soldats ; 18 

cʹétaient pas les plus  jeunes, mais eux aussi étaient  jeunes et ils nous protégeaient à 19 

lʹépoque. » Fin de la citation. 20 

Tout dʹabord, je voudrais savoir quelle était lʹadministration qui était en place à cette 21 

époque‐là ?  22 

R.  À cette époque, lʹUPC.  23 

Q.  Êtes‐vous à présent en mesure de nous dire  si, en  fait,  ce que vous vouliez 24 

dire lors de lʹaudience de confirmation des charges, cʹétait que les bâtiments de la  25 
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MONUC étaient gardés par les enfants soldats envoyés par lʹadministration ou est‐ce 1 

que vous vouliez dire quelque chose de complètement différent ?  2 

R.  Cette question avait... sʹest posée à,  je ne dirai pas  (Phon.), à de nombreuses 3 

reprises, mais  ce  nʹétait  pas  la  première  fois  que  la  question  avait  été  portée  à 4 

lʹattention de  la MONUC par du personnel civil. On avait déjà eu un cas, ailleurs, 5 

dans la province orientale, on avait dû soulever la question avec le RCD/ML à deux 6 

reprises pendant la première moitié de 2002 et le problème se reposait sur Bunia où, 7 

effectivement, des personnes semblant avoir moins de 18 ans assuraient la garde des 8 

lieux dʹhabitation et de travail de nos observateurs militaires. Et la plupart du temps 9 

ces questions ont été résolues rapidement.  10 

Q.  Quelle était la tranche dʹâge des personnes qui gardaient les locaux que vous 11 

avez visités ?  12 

R.  Écoutez,  la  très  grande majorité  était  adulte. À mon  souvenir,  jʹai  vu  une 13 

personne qui était visiblement âgée de moins de 18 ans.  14 

Q.  Merci.  15 

Est‐ce que vous pouvez être un peu plus précise en ce qui concerne la tranche dʹâge 16 

des  personnes  que  vous  aviez  à  lʹesprit  lorsque  vous  avez  dit  que  « elles  avaient 17 

moins de 18 ans » ?  18 

R.  Non.  19 

Q.  Lors de lʹaudience de confirmation des charges, vous avez témoigné à propos 20 

de...  des  entretiens  que  vous  aviez menés  en  Ouganda  lorsque  vous  y  étiez  en 21 

mission  en  février  et mars  2003 avec  certains  enfants,  et  certains  enfants vous  ont 22 

donné  des  informations,  ils  vous  ont  dit  quʹils  avaient  été  recrutés  par  lʹUPC. 23 

Avez‐vous appris également, pendant que vous étiez donc en mission en Ouganda, 24 

le cas dʹautres en... le cas de recrutement dʹautres enfants par lʹUPC en Ituri ?  25 
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R.  Cette  mission  en  Ouganda  ne  visait  pas  exclusivement  à  documenter  les 1 

violations  commises par  lʹUPC ou par un autre groupe.  Il  sʹagissait de  regarder  la 2 

situation des déplacés  et d’essayer de… dʹobtenir des  informations  sur  lʹensemble 3 

des violences qui se déroulaient en Ituri commises par un groupe ou un autre. À ce 4 

moment‐là  on  a…  Pendant  cette  mission,  pardon,  nous  avons  recueilli  des 5 

informations sur des recrutements mis en œuvre par lʹAPC, à lʹarmée du RCD/ML et 6 

sur  le  fait... sur  les… et avons reçu  les  informations sur des enfants qui avaient été 7 

envoyés  en  formation  au  camp  de  Nyaleke,  à  Beni.  Nous  avons  reçu  des 8 

informations sur la création dʹune milice particulière sur Boga, en août 2002, par les 9 

commandants  Nembe  et  Bianchi,  des  appels  aux  recrutements  d’enfants  par  ce 10 

même commandant à Fataki, à lʹautomne 2002, des recrutements conduits par lʹUPC 11 

dans  la  région  de  Amée  en  début  janvier  2003,  des  recrutements  en  novembre 12 

2002 dans  la  zone  de Magbo,  toujours  par  lʹUPC,  ainsi  que  des  recrutements  qui 13 

étaient plus récents en février 2003, à... je me souviens plus exactement de la date des 14 

recrutements quʹil y avait eus à Mahagi‐Port, mais pour février 2003, il sʹagissait de 15 

Kudikoka  à Ndrele  et  je  ne  sais  plus.  Et,  sur  ce  point  particulier,  je  nʹai  pas  eu 16 

lʹoccasion  de  revenir  sur  les  erreurs  que  jʹavais  notées,  les  deux  erreurs  dont  je 17 

voulais  faire… que  je voulais  rapporter  à  la Cour ou  à vous‐même. Peut‐être que 18 

cʹest le moment ?  19 

M. LE  JUGE PRÉSIDENT FULFORD  (interprétation de  lʹanglais) : Très  certainement, 20 

Madame Peduto. Oui, merci.  21 

LE  TÉMOIN WWWW‐0046 : Une  de  ces  erreurs  porte  sur  cette mission  où  il  est 22 

mentionné que... où jʹavais mentionné dans mon audition, ma première audition que 23 

les  recrutements à Ndrele avaient eu  lieu  le 20 février ;  jʹai  reconsulté mes notes et 24 

ces recrutements avaient, effectivement, eu lieu le 15 février, le jour du marché qui  25 

ICC-01/04-01/06-T-206-FRA WT 08-07-2009 47/62 NB TICC-01/04-01/06-T-206-Red2-FRA WT 08-07-2009 47/62 RH T
En application du courriel d’instructions de la Chambre de première instance I, en date du 7 décembre 2011,
la version expurgée de la transcription contenant certaines expurgations est reclassifiée en publique.



 

  48

avait lieu le samedi. Et cette erreur figure au paragraphe 68 de ma première audition.  1 

La  deuxième  erreur  que  j’ai  pu  remarquer  porte  sur  le  paragraphe  63 où  il  est 2 

indiqué que les jeunes gens avaient été envoyés au camp de Rwampara ; il ne sʹagit 3 

pas de Rwampara, mais de Mandro.  4 

Mme SOLANO (interprétation de lʹanglais) :  5 

Q.  Est‐ce que  la  référence à Rwampara se  trouve à peu près à  la cinquième ou 6 

sixième ligne du paragraphe ?  7 

LE TÉMOIN WWWW‐0046 : 8 

R.  Paragraphe 63. Excusez‐moi. Il sʹagit de la septième ligne.  9 

Q.  Merci.  10 

Mme SOLANO (interprétation  de  lʹanglais) :  Puis‐je  solliciter  lʹindulgence  de  la 11 

Chambre, sʹil vous plaît ?  12 

M. LE  JUGE  PRÉSIDENT  FULFORD  (interprétation  de  lʹanglais) : Dans  un  instant, 13 

mais je crois que Mme Peduto voulait dire quelque chose.  14 

LE TÉMOIN WWWW‐0046 :  15 

R.  Jʹavais pas fini sur les informations que jʹavais recueillies en Ouganda, mais ça 16 

peut...  Pour  faire  référence  aux  recrutements,  nous  avions  aussi  reçu  des 17 

informations sur  les recrutements qui avaient eu  lieu, des appels aux recrutements 18 

qui avaient eu lieu avant le mois dʹaoût 2002, dont des appels qui avaient été lancés 19 

par certains des intellectuels proches du mouvement de lʹUPC, à partir dʹavril 2002 ; 20 

et il nous avait été aussi donc rapporté cet épisode où les... où des étudiants, où une 21 

grande partie des étudiants de  lʹIPSD Mudzipela avaient été envoyés en  formation 22 

militaire à Mandro. Certains des témoins nous rapportant que ces  jeunes gens —  je 23 

nʹai  pas  eu  de  détail  sur  leur  âge  particulièrement  —  avaient  participé  aux 24 

événements du début août, de début août dans la ville de Bunia aux côtés de lʹUPC.  25 
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M. LE JUGE PRÉSIDENT FULFORD (interprétation de lʹanglais) : Merci, Madame. 1 

Maintenant, Madame Solano, si vous voulez un instant, prenez donc ce moment‐là.  2 

Mme SOLANO (interprétation de lʹanglais) : Merci, Monsieur le Président.  3 

(Discussion au sein de lʹéquipe du Procureur) 4 

Merci, Monsieur le Président, pour votre patience.  5 

Q.  Madame, je  voudrais  avoir  plus  de  précisions  en  ce  qui  concerne 6 

lʹemplacement des camps que vous avez mentionnés au début de votre réponse.  7 

Je vais vous relire ce qui est dit dans la transcription et  je vais vous demander si le 8 

lieu  a  bien  été  saisi. Vous  avez dit  et  je  cite,  à partir de  la page  45,  ligne  7 de  la 9 

transcription  en  anglais —  je  cite :  « Lors  de  la mission,  nous  avons  obtenu  des 10 

informations sur le recrutement qui était mené par lʹUPC, lʹarmée RCD/ML, et nous 11 

avons reçu des  informations à propos dʹenfants qui ont été formés dans un camp à 12 

Beni. » Fin de la citation.  13 

Est‐ce que le lieu « Beni » est l’endroit auquel vous avez fait référence en réalité ?  14 

LE TÉMOIN WWWW‐0046 :  15 

R.  Oui,  tout  à  fait.  Il  sʹagit  ici  dʹinformations  reçues  à  propos  de  lʹarmée  du 16 

RCD/ML,  de  recrutements  qui  avaient  eu  lieu  à Oicha  et  les  enfants  avaient  été 17 

envoyés dans un camp situé à Nyaleke, proche de Beni, au Nord Kivu.  18 

M. LE  JUGE  PRÉSIDENT  FULFORD  (interprétation  de  lʹanglais) :  Oui, 19 

Maître Biju‐Duval.  20 

Me BIJU‐DUVAL : Oui,  je mʹexcuse,  juste pour quʹil nʹy ait pas de malentendu au 21 

niveau du transcript ; le transcript français mentionne « lʹarmée de lʹAPC », cependant 22 

que  le  transcript anglais mentionne  le sigle « UPC ».  Je pense que  le  témoin peut, à 23 

lʹinstant, préciser ce quʹil en... 24 

LE TÉMOIN WWWW‐0046 :  25 
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R.  APC, tout à fait.  1 

M. LE  JUGE PRÉSIDENT FULFORD  (interprétation de  lʹanglais) : Très bien.  Je  crois 2 

quʹil  y  a  une  véritable  différence…  une  petite  différence  entre  les  deux. 3 

Maître Biju‐Duval, merci dʹéclaircir. 4 

Veuillez poursuivre, Madame Solano.  5 

Mme SOLANO (interprétation de lʹanglais) : Merci, Monsieur le Président. 6 

Q.  Madame, vous avez donc énuméré différents lieux où les recrutements se sont 7 

déroulés sur la base de lʹinformation... des informations que vous avez obtenues lors 8 

de votre mission et vous avez également  indiqué différentes dates. Je voudrais que 9 

vous nous aidiez dans ce sens en  identifiant  lequel de ces recrutements a été mené 10 

selon les informations que vous avez reçues par lʹUPC ?  11 

LE TÉMOIN WWWW‐0046 :  12 

R.  Tous, sauf ceux qui ont eu lieu à Ochia et dont jʹai mentionné que les enfants 13 

avaient été envoyés à Nyaleke.  14 

Q.  Madame, à  lʹaudience  de  confirmation  des  charges  on  vous  a  posé  des 15 

questions à propos dʹenfants que vous avez interrogés ou avec lesquels vous avez eu 16 

un entretien, vers la fin du mois de mars, à Rwampara et à Bunia. Et en répondant à 17 

cette  question,  vous  avez  fait  référence  à  un  document  intitulé  « Histoires 18 

individuelles  »  que  le  Procureur  vous  a  montré,  à  ce  moment‐là;  et  vous  avez 19 

indiqué que, outre  le  fait que  cela  contienne des notes  sur  les entretiens que vous 20 

avez eus avec les enfants à Rwampara, le document contient également des notes de 21 

réunions avec des enfants, réunions qui ont eu lieu à Bunia, par la suite, en dʹautres 22 

termes, après  ces entretiens à Rwampara. Ce que  je  souhaiterais  savoir,  cʹest  ceci : 23 

est‐ce que les réunions qui ont eu lieu par la suite à Bunia étaient des réunions avec 24 

les mêmes enfants que vous avez interrogés à Rwampara ou est‐ce quʹil sʹagissait  25 
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dʹautres enfants ?  1 

R.  Plutôt que des réunions, il sʹagit dʹentretiens avec les enfants et les entretiens 2 

que  jʹai  eus dans  la ville de Bunia  ont  été  faits  avec des  enfants qui nʹétaient pas 3 

présents,  que  je  nʹai  pas  rencontrés  au  camp de Rwampara.  Il  sʹagissait dʹenfants 4 

différents. Est‐ce que je réponds à votre question ?  5 

Q.  Oui, et je vous remercie pour cet éclaircissement.  6 

Au moment  où  vous  avez  rencontré  donc  ce  groupe  dʹenfants  à  Rwampara  et  à 7 

Bunia, est‐ce que des organisations non gouvernementales étaient disponibles pour 8 

leur apporter un appui ?  9 

R.  Difficile de répondre par « oui » ou par « non ».  Il nʹy avait pas de…dans  le 10 

sens où  il nʹy avait pas de programme particulier, outre  la petite  initiative de SOS 11 

Grands Lacs sur les enfants qui avaient été récupérés d’Ouganda en 2001, néanmoins 12 

des organisations de protection ont assisté  certains de  ces enfants ;  certains de  ces 13 

enfants  qui  étaient...  qui  avaient  quitté  les  groupes  armés  et  qui  recevaient  une 14 

certaine assistance, sans parler, je pense, de prise en charge totale.  15 

Certaines  de  ces ONGs  ont  effectivement  aidé  quelques  enfants.  Pardon,  à  cette 16 

époque  différentes  sources  nous  avaient  rapporté,  personne  nʹavait  de  chiffre 17 

vraiment particulier, personne nʹavait dressé de  liste, à ce moment‐là, en tout cas à 18 

ma connaissances, les chiffres qu’on avait étaient de 50 à 200 enfants de cette nature 19 

—  si  je  peux  me  permettre —  qui  auraient  été  en  ville  et  sans  être  plus,  à  ce 20 

moment‐là, sous le contrôle dʹun groupe armé.  21 

Q.  Vous  avez  dit  quʹils  nʹétaient  plus  à  ce  moment‐là  sous  le  contrôle  dʹun 22 

groupe armé. À votre connaissance, est‐ce que précédemment ils avaient été sous le 23 

contrôle dʹun groupe armé ?  24 

R.  Oui, tout à fait. Celui de lʹUPC pour la grande majorité dʹentre eux.  25 
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Q.  Savez‐vous quelle était la tranche dʹâge de ces enfants qui avaient été sous le 1 

contrôle de lʹUPC ?  2 

R.  Est‐ce que je peux vous demander de consulter mes notes ?  3 

M. LE JUGE PRÉSIDENT FULFORD (interprétation de lʹanglais) : Oui, faites donc.  4 

(Le témoin sʹexécute) 5 

LE TÉMOIN WWWW‐0046 :  6 

R.  Parmi  les  34 cas  dʹenfants  documentés,  certains  extrêmement  brièvement, 7 

quatre avaient moins de 15 ans, huit avaient 15 ans, neuf avaient été recrutés avant 8 

lʹâge de 15 ans, et parmi ceux‐là, 6 nʹavaient pas participé à des combats dont ceux 9 

qui avaient été recrutés, notamment de  janvier à mars 2003. Donc certains sʹétaient 10 

échappés très, très vite.  11 

Mme SOLANO (interprétation de lʹanglais) :   12 

Q.  Madame Peduto, seriez‐vous en mesure de nous donner lʹâge des enfants qui 13 

nʹont pas été au combat ?  14 

LE TÉMOIN WWWW‐0046 : 15 

R.  Si je consulte mes notes, oui.  16 

M. LE  JUGE  PRÉSIDENT  FULFORD  (interprétation de  lʹanglais) :  Si  cela  peut  vous 17 

aider.  18 

(Le témoin sʹexécute) 19 

LE TÉMOIN WWWW‐0046 : 20 

R.  Excusez‐moi, ça risque de prendre quelques minutes.  21 

Votre question était : « quel était lʹâge de ceux qui nʹont pas participé aux combats ? »  22 

Non,  le  plus  jeune  avait  11 ans.  Les  autres,  parmi  ceux  que  je  viens  de  regarder, 23 

dʹautres avaient 14 ans, 15 ans, 16 ans.  24 

Q.  Merci.  25 
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Vous avez dit lors de lʹaudience de confirmation des charges, en faisant référence à 1 

la période qui a suivi mars 2003,  je pense, que lʹIturi était extrêmement dangereuse 2 

pour les enfants travaillant... les personnes, pardon, travaillant sur la protection des 3 

enfants  et  que  les membres  des  ONG  et  des  organisations  humanitaires  étaient 4 

directement menacés et expulsés.  5 

Êtes‐vous à même de nous dire par qui  ces organisations et  ces personnes étaient 6 

menacées et expulsées ?  7 

R.  Excusez‐moi, vous pouvez  répéter  la première partie qui  fait  référence  à  la 8 

période ?  9 

Mme SOLANO  (interprétation de  lʹanglais) : Oui,  et  en  fait, Monsieur  le Président,  je 10 

vais vous demander votre indulgence pour trouver la référence dans la transcription ; 11 

jʹai les références, il faut simplement que je la retrouve.  12 

M. LE JUGE PRÉSIDENT FULFORD (interprétation de lʹanglais) : Prenez votre temps.  13 

Mme SOLANO (interprétation de lʹanglais) : Merci.  14 

Juste un instant.  15 

LE TÉMOIN WWWW‐0046 : Excusez‐moi,  je  voulais  juste dire  que  je  n’avais  pas 16 

saisi le début de votre intervention ; cʹest tout.  17 

M. LE  JUGE  PRÉSIDENT  FULFORD  (interprétation  de  lʹanglais) : Madame  Solano 18 

pourquoi ne pas reposer la question et voir où cela nous mène.  19 

Mme SOLANO  (interprétation  de  lʹanglais) :  Oui,  tout  à  fait, Monsieur  le  Président, 20 

mais  je  voulais  simplement  revoir  la  transcription  pour mʹassurer  que  je  pose  la 21 

question dans le bon contexte et que je la situe dans le bon contexte cette question.  22 

Merci, Monsieur le Président, pour votre indulgence.  23 

Q.  En fait, Madame Peduto la réponse que vous avez donnée lors de lʹaudience 24 

de confirmation des charges en réponse à une question qui vous a été posée était la  25 
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suivante … (pardon se reprend l’interprète)  nʹétait limité à une durée, vous avez dit et 1 

je cite en regardant la page 69 du transcript de la version anglaise, ligne 9 :  2 

« Cʹest  un  des  problèmes  que  nous  avions  en  Ituri. Nous  devions mobiliser  des 3 

acteurs  qui  étaient  intéressés  par  la  protection  efficace  des  enfants  associés  à  des 4 

groupes  armés.  L’Ituri  était  extrêmement  dangereuse,  à  l’époque.  Les  expatriés 5 

étaient  expulsés,  non  pas  des  expatriés  mais  les  membres  des  ONG  et  des 6 

organisations humanitaires. Les membres des ONG étaient directement menacés ; il 7 

y avait de multiples violations des droits de lʹhomme et nous essayions de mobiliser 8 

toute personne qui pouvait nous offrir des solutions à  lʹépoque, et à ce moment‐là 9 

nous nʹavions pas de réponse immédiate.» Fin de citation.  10 

Êtes‐vous  à même  de  nous  dire  quelles  étaient  les  personnes  et  les  organisations 11 

auxquelles vous pensiez lorsque vous avez donné ce témoignage ?  12 

R.  Ça pourrait durer longtemps.  13 

Quand  je  disais  que  lʹIturi  nʹétait  pas  sécurisée,  je  parlais,  je  faisais  référence  à 14 

lʹensemble de lʹIturi.  15 

Je  pense  que  lʹensemble  de  la  communauté  humanitaire  avait  été  extrêmement 16 

choqué après  le meurtre des agents du CICR qui avait eu  lieu en  Ituri, en 2001, je 17 

crois.  18 

Après  ce... cette  tragédie,  de  nombreuses  organisations  humanitaires  ont  eu  des 19 

réserves quant à… au développement ou... au développement dʹactivités dans cette 20 

zone. 21 

Néanmoins certaines ont pu... ont pu y travailler.  22 

Il  y  a  eu...... La  communauté  humanitaire  a  dû  faire  face  à  de  nombreuses... de 23 

nombreux  problèmes  de  sécurité,  des  zones  nʹétaient  pas  accessibles  de  par 24 

l’insécurité et de par le fait quʹil leur avait été impossible et quʹil nous avait été  25 
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impossible aussi pour  la MONUC de négocier un accès sécurisé à certaines parties 1 

du territoire.  2 

En  2002,  du  personnel... de... plusieurs  personnes  appartenant  à  des  organisations 3 

humanitaires  différentes  ont  été  arrêtées  par  lʹadministration  — entre 4 

guillemets encore —mise en place par lʹUPC à ce moment‐là.  5 

Le représentant d’OICHA avait été expulsé et déclaré persona non grata.  6 

Un  peu  plus  tard,  je  crois,  en  début  2003, le  responsable  dʹune  communauté 7 

religieuse  avait  été aussi déclaré persona non grata — on  lui avait donné 48 heures 8 

pour quitter le territoire.  9 

Pendant  les événements de mars et de mai 2003 les organisations humanitaires non 10 

gouvernementales et celles des Nations Unies qui étaient présentes sur Bunia ont eu 11 

à  faire  face à des attaques, pas seulement par  lʹUPC  ;  les menaces sur  le personnel 12 

humanitaire  était  quelque  chose  de... je  ne  dirais  pas  constant,  ce  serait  trop... ce 13 

serait certainement abusif mais était une espèce de… dʹenvironnement dans  lequel 14 

on baignait. Il n’était absolument pas simple de travailler en Ituri et lʹenvironnement 15 

nʹétait absolument pas sécurisé particulièrement pour les organisations qui opéraient 16 

sur… dans... sur le territoire.  17 

M. LE  JUGE  PRÉSIDENT  FULFORD  (interprétation  de  lʹanglais) : Madame  Solano, 18 

pensez‐vous  que  ce  serait utile  que  le  transcript  en  français  apparaisse  sur  l’écran 19 

devant Mme Peduto pour qu’elle puisse voir si, peut‐être, elle parle quelquefois trop 20 

rapidement, entraînant quelques difficultés à lʹétage supérieur ?  21 

Mme SOLANO (interprétation de lʹanglais) : Oui, tout à fait, Monsieur le Président.  22 

M. LE  JUGE PRÉSIDENT FULFORD  (interprétation de lʹanglais) : Parfait, donc est‐ce 23 

que lʹon pourrait faire cela rapidement.  24 

(Lʹhuissier dʹaudience sʹexécute) 25 
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Vous pouvez poursuivre Madame Solano.  1 

Mme SOLANO (interprétation de lʹanglais) : 2 

Q.  Madame je voudrais vous ramener à la réunion du 30 mai 2003 dans le cadre 3 

de  la  délégation MONUC,  réunion  avec  Thomas  Lubanga.  Vous  avez  dit  avoir 4 

informé M.  Lubanga  que  la  République  démocratique  du  Congo  avait  ratifié  le 5 

mauvais Traité ou le mauvais Statut.  6 

Ma  question  est  la  suivante : quʹest‐ce  quʹa  dit M. Lubanga  lorsque  vous  lui  avez 7 

donné cette  information, si  tant est quʹil ait dit quelque chose ?... (ratifié le Traité de 8 

Rome  ou  le  Statut  de  Rome,  se  reprend  lʹinterprète,  et  non  pas  le mauvais  Traité  ou  le 9 

mauvais Statut).  10 

LE TÉMOIN WWWW‐0046 :  11 

R.  Je ne pense pas quʹil ait commenté ce point particulier.  12 

Jʹai dû indiquer des détails dans mes dépositions antérieures. Je crois quʹil avait fait 13 

mention dʹenfants qui auraient rejoint lʹUPC par besoin de protection.  14 

Ayant mentionné, si mes souvenirs sont bons, que ces enfants auraient pu être des 15 

orphelins ; je ne sais pas... je... jʹai peur de... de mélanger avec autre chose.  16 

Donc je, m’arrêterai‐là.  17 

Q.  Madame Peduto, dans  le  cadre de  votre  travail,  en  tant  que  conseiller  à  la 18 

protection des enfants, responsable de lʹIturi, est‐ce que lʹUPC a pris contact avec la 19 

MONUC  ou  avec  dʹautres  organisations  pour  officiellement  leur  remettre  des 20 

enfants ?  21 

R.  Après cette rencontre du 30 mai,  jʹai eu connaissance grâce à... au monitoring 22 

qui a été fait par notre équipe de  lʹinformation publique de radio Okapi, dʹun texte 23 

qui aurait été issu de la présidence de lʹUPC et qui —  je lʹai commenté avant — qui 24 

annonçait la démobilisation de certains enfants.  25 
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Ce texte, à ce moment‐là, je ne lʹai pas... enfin le document officiel, je ne lʹai jamais eu 1 

en Ituri. Je sais que nous lʹavons… nous lʹavons cherché. Dans les jours qui ont suivi 2 

cette annonce, personne nʹa pu le trouver. 3 

Néanmoins, 15 jours où trois semaines après, une des organisations de protection de 4 

lʹenfant nous a indiqué quʹun des commandants de lʹUPC a... les avait contactés pour 5 

prendre en charge certains de ces enfants. Je crois que  la réponse qui avait été faite 6 

par  cette  organisation  avait  été  de  conseiller... de  suggérer  ou  de  dire  à  cette 7 

personne... à  ce  commandant,  je  crois,  de  lʹUPC  de  passer  par  les  structures  de 8 

lʹadministration  intérimaire qui avaient été mandatées pour gérer ces questions de 9 

démobilisation de désarmement pour lʹadministration civile.  10 

Je sais que certains de... dʹenfants qui ont quitté les rangs de lʹUPC ont ensuite rejoint 11 

certains  centres  de  transit. Malgré  des  demandes  répétées  de  la MONUC  et  des 12 

autres  organisations  de  protection,  à  lʹUPC,  il  nʹy  a  jamais  eu  de  suivi  de  nos 13 

demandes de  rencontres  et de... de... de  rencontres officielles avec  les membres de 14 

lʹUPC à ce propos.  15 

Q.  Est‐ce que  le recrutement des enfants par  lʹUPC sʹest poursuivi  tout au  long 16 

de la période où vous étiez responsable de lʹIturi ? 17 

R.  Oui. Tout à fait.  18 

M. LE JUGE PRÉSIDENT FULFORD (interprétation de lʹanglais) : Maître Biju‐Duval.  19 

Me BIJU‐DUVAL : Je ne suis pas opposé à ce que  lʹon cherche à gagner du temps à 20 

condition que le moyen employé ne soit pas des questions suggestives.  21 

M. LE JUGE PRÉSIDENT FULFORD (interprétation de lʹanglais) : Cʹest probablement 22 

un domaine assez important Madame Solano et il aurait, peut‐être, été préférable de 23 

poser  cette question de  façon plus neutre ; mais vous pouvez poursuive,  sʹil vous 24 

plaît. 25 
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Mme SOLANO  (interprétation  de  lʹanglais) : Merci, Monsieur  le  Président,  pour  vos 1 

conseils. 2 

En  fait,  Monsieur  le  Président,  ceci  mʹamène  pratiquement  en  la  fin  de  mon 3 

interrogatoire.  4 

LʹAccusation  voudrait  maintenant  montrer  une  vidéo  ou  plutôt  deux  vidéos  au 5 

témoin, avec votre autorisation.  6 

M. LE  JUGE PRÉSIDENT FULFORD  (interprétation de lʹanglais) : Combien de  temps 7 

cela demandera ?  8 

Mme SOLANO  (interprétation de  lʹanglais) : La  partie  que  je  voudrais  vous…  que  je 9 

voudrais montrer au départ fait 6 minutes.  10 

M. LE JUGE PRÉSIDENT FULFORD (interprétation de lʹanglais) : Vous pouvez y aller.  11 

Mme SOLANO  (interprétation de  lʹanglais) : Merci,  et  je  serais  aidée par ma  collègue 12 

Mme Struyven.  13 

M. LE  JUGE  PRÉSIDENT  FULFORD  (interprétation de  lʹanglais) :  Je  suis  tout  à  fait 14 

ravi de voir... qu’elle sait faire plusieurs choses à la fois.  15 

Merci.  16 

Mme SOLANO (interprétation de lʹanglais) : (Intervention non interprétée). 17 

M. LE  JUGE  PRÉSIDENT  FULFORD  (interprétation  de  lʹanglais) :  (Intervention  non 18 

interprétée). 19 

Mme SOLANO  (interprétation  de  lʹanglais) :  Monsieur  le  Président,  je  voudrais 20 

simplement préciser une chose : ces deux vidéos vont être montrées sans son.  21 

M. LE  JUGE  PRÉSIDENT  FULFORD  (interprétation  de  lʹanglais) : Madame  Peduto 22 

tout ce que vous avez à faire, pour lʹinstant, cʹest regarder simplement lʹécran.  23 

Nous pouvons y alliez Madame Solano. 24 

Mme SOLANO (interprétation de lʹanglais) : Monsieur le Président, je vais donner les  25 
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cotes ERN des deux vidéos que  je vais montrer ;  je vais les donner en même temps 1 

puisque nous allons jouer… faire passer une vidéo lʹune après lʹautre.  2 

Les deux vidéos contiennent donc des extraits dʹun documentaire et sont à peu près 3 

les mêmes... la même chose.  4 

Les cotes ERN sont les suivantes : DRC‐OTP‐0116‐0011 pour la première vidéo et la 5 

deuxième porte la cote DRC‐OTP‐0116‐0005 et Madame vidéo (sic) pour votre propre 6 

information, je vais faire passer trois parties de ces deux vidéos sans le son et à la fin 7 

je  vous  demanderai  si  vous  reconnaissez  l’endroit ;  si  vous  reconnaissez  les 8 

personnes que l’on voit dans la vidéo ; et si vous avez une idée du moment où ceci a 9 

été filmé ?  10 

Je vais  commencer par  la vidéo DRC‐OTP‐0116‐0011 et  ensuite  je…  et  je vais  faire 11 

passer donc  le  film en partant des minutes 00:42:00 et nous  irons  jusquʹà  la minute 12 

00:42:57 puis j’arrêterai la vidéo. Et nous ferons passer ensuite les minutes suivantes 13 

00:57:30 à 01:00:28 de la même vidéo. 14 

Et enfin je vais faire passer les minutes 00:00 (sic) à 00:02:00 de la deuxième vidéo qui 15 

porte un numéro… une cote ERN se terminant par « 0005 ».  16 

M. LE  JUGE PRÉSIDENT FULFORD  (interprétation de lʹanglais) : Bien. Lire ces cotes 17 

demande plus de temps que de regarder les vidéos, Madame Solano.  18 

Merci.  19 

Bien nous pouvons maintenant regarder les vidéos.  20 

(Diffusion dʹune vidéo) 21 

Madame Solano, il est 12 h 55, combien de questions est‐ce que vous avez là‐dessus ? 22 

Y en a‐t‐il simplement quelques unes ?  23 

Mme SOLANO (interprétation de lʹanglais) : Environ neuf, Monsieur le Président, mais 24 

elles sont...  25 
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M. LE  JUGE PRÉSIDENT FULFORD  (interprétation de lʹanglais) : Bien. Vous pouvez 1 

commencer ; il se peut que nous devions terminer demain matin ces questions.  2 

Mme SOLANO (interprétation de lʹanglais) : Merci.  3 

Q.  Madame Peduto, étiez‐vous présente  lorsque  les  images que vous venez de 4 

voir ont été tournées ?  5 

LE TÉMOIN WWWW‐0046 :  6 

R.  Non, mais est‐ce que je peux vous poser une question ?  7 

Est‐ce  que  cette  vidéo  a  été  communiquée  avec  lʹaccord  de  la  structure... de 8 

lʹorganisation qui gérait cette structure ? 9 

M. LE  JUGE  PRÉSIDENT  FULFORD  (interprétation  de  lʹanglais) :  Bien,  Madame 10 

Solano, vous nʹêtes pas obligée de répondre à cette question.  11 

Désolé Madame Peduto, mais on ne peut pas s’attendre à ce qu’un Conseil réponde à 12 

des questions.  13 

Maintenant si vous avez des préoccupations, cela ne pose pas de problème que vous 14 

en  discutiez  avec M. Johnson  et  je  pense Madame  Solano  que  nous  allons  lever 15 

l’audience maintenant ce qui donnera à Mme Peduto la possibilité de discuter de cela 16 

avec M Johnson et nous reprendrons la déposition demain matin sur ce point.  17 

Bien, nous allons donc siéger demain matin à 9 heures.  18 

Maître Biju‐Duval vous ne devez pas vous sentir limité par le temps, heureusement, 19 

puisque lundi nous aurons la  journée pour terminer lʹinterrogatoire de Mme Peduto. 20 

Donc ne vous sentez nullement sous pression.  21 

Merci infiniment.  22 

Je demanderais à  lʹhuissier de bien vouloir  accompagner Mme Peduto dans  la  salle 23 

dʹattente.  Et  M. Johnson  sentez‐vous  tout  à  fait  libre  de  prendre  contact  avec 24 

Mme  Peduto et parler de questions de sécurité comme… et notamment celle qui vient  25 
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dʹêtre soulevée.  1 

(Le témoin est reconduit hors du prétoire) 2 

M. LE  JUGE PRÉSIDENT FULFORD  (interprétation de  lʹanglais) : Une  cote EVD  s’il 3 

vous plaît pour les vidéos ; faut‐il une cote EVD, Madame Solano, ou deux ?  4 

Mme SOLANO (interprétation de lʹanglais) : Deux cotes EVD, sʹil vous plaît. 5 

M. LE JUGE PRÉSIDENT FULFORD (interprétation de lʹanglais) : Deux cotes EVD, sʹil 6 

vous plaît.  7 

Mme LA GREFFIÈRE : Les deux premiers extraits de la première vidéo ; le document 8 

portera le numéro EVD‐OTP‐00487 et donc le troisième extrait donc de la deuxième 9 

vidéo portera le numéro EVD‐OTP‐00488. 10 

M. LE  JUGE  PRÉSIDENT  FULFORD  (interprétation  de  lʹanglais) : Merci  infiniment. 11 

Un point ou plutôt deux points pour demain. 12 

Première  chose,  Madame  Solano,  pouvez‐vous  vous  assurer  que  nous  avons 13 

maintenant  identifié tous  les endroits où Mme Peduto pense quʹil y a eu des erreurs 14 

dans la déclaration et dans le transcript avant lʹaudience de confirmation des charges 15 

et  sʹil y a encore des doutes nous devons nous assurer que  le mécanisme est bien 16 

huilé et que tout est clair pour lʹavenir. 17 

Est‐ce que cela cʹest quelque chose qui peut être fait ? 18 

Nous  devons  réfléchir  aux  questions  en  suspens  concernant  lʹexamen  et 19 

lʹinterrogatoire  de  ce  témoin  par  M. Keta.  Tel  que  jʹai  compris  les  choses,  les 20 

objections portent sur la suggestion qui consiste à poser à Mme Peduto des questions 21 

sur  le nom des  commandants  impliqués dans  ces  recrutements  forcés. Tel que  jʹai 22 

compris les choses M. Keta voudrait que Mme Peduto puisse indiquer si, au cours de 23 

ces  entretiens,  de  ses  conversations  avec  les  commandants  si... sʹils  ont  parlé  de 24 

recrutements et sʹils ont parlé de démobilisation et de réinsertion.  25 
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Il serait utile que ceux qui mènent lʹinterrogatoire sur ces points puissent identifier si 1 

des commandants en particulier ont été cités dans les documents dʹinformations qui 2 

ont été remis aux représentants  légaux pour que nous puissions nous pencher plus 3 

particulièrement  et  mieux... sur  ce  point  et  mieux  centrer  les  questions  et  à  un 4 

moment approprié, demain, je demanderai au représentant légal... qui sʹoccupera de 5 

ces... cet interrogatoire de bien vouloir nous assister sur certains points en particulier 6 

concernant ces individus.  7 

Je nʹattends pas une réponse maintenant mais une aide demain.  8 

Y a‐t‐il autre chose Madame Solano ?  9 

Mme SOLANO (interprétation de lʹanglais) : Oui, Monsieur le Président.  10 

Je vous remercie. 11 

Je voulais simplement, savoir si  lʹAccusation nʹa pas d’objection à  ... aux questions 12 

proposées par les représentants légaux.  13 

M. LE  JUGE  PRÉSIDENT  FULFORD  (interprétation  de  lʹanglais) :  Merci.  Nous 14 

sommes conscients de cela ; cʹest Me Biju‐Duval qui a soulevé la question plutôt que 15 

l’Accusation, Madame Solano, mais merci.  16 

Merci dʹêtre venu ; merci, Monsieur Johnson.  17 

Nous nous retrouverons demain à 9 h.  18 

(Lʹaudience est levée à 13 h 00) 19 
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